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1\SSOCIATION JNTERN~\TIONALE 
DES 

ACADJ~M lES. 

L'Association internationale des .\cadémi es a tenu sa première Assem­
blée gé né1·ale en 19or il Puis, au Pa lais de l'In stitut. 

Les dix -huit Académies qui co mposent actuellement l'As oc iation inter­
national e dcvaien t êLJ 'c toutes re pré entées à ce lte J'é un ion; ~ l. le p1·ofessru r 
tincoln Goodale, délégué de l'Académie de Washington, empêché par 
l' état de a santé, a dû, au dernie1' moment, 1·enonceJ' à p1·en dre pa1·t aux 
tJ'aYaux de la Sess ion ct s'es t fait excuse1·. 

Le présent Comp te tendu de la Se, sion de 190 r es t divisé de la maniè re 
u ivan te : 

Une Inti'Ocluction comprend la li ste des délégui·s qui ont pris pa1·t effec ti­
vement aux t1·avaux de la Sess ion, l'o J'dl'e du joui' de la Session ct fa li sle 
des pièces qui avaient été em·oyées pa1· les divc1·ses .\ cadémie , à l'appui des 
propositions in c1·itrs à f'oJ'dre du jotJJ'. 

La ptcmihe Partie contient le ' PI'Ocès-vcrbaux des séance de l'As em­
blée plénière et des Commi . s ions nommées pa1· ell e. 

La deuxième ct la ttoisièmc Pa1·tie co mprennent, de même, tout cc qui 
, e rappo1·te tespcctivemcnt i1 la Section des St: icnccs et à la Sect ion drs 
Leltres. 

Enfin, nou s avons J'epr·oduit dans la quatl'ièmc Partie les Statut adoptés 
dans la Conférence de Wie baden, en les débana sa nt de toutes les disposi­
tions transitoires, dont l'effet e t épuisé; ct nous en a\'ons J'approché, pou1· 
les rcnd1·e plus clai,·cs, toute le dispo ilions 1·églemcntaire adoplél's 
dans la Session qui vient de flni1·. 



L I STE 

DES 

DÉLÉGUÉS DES DIVERSES ACADÉMIES 

QUl ONT PlUS PA1\T X TRAVAU. DE LA ES 10::\. 

Les lettres a ct b distinguent les Délérrués ou les Académie ;Lppartenant soit à la Section des Sciences a, 
soit à la ection des Lettres b ; les ·ignes •• et • indiquent les Délégués auxquels leut· Académie a t·emis 
le droit de vote soit en séance plénièt·c ••. soit dans l'une des Sections •. 

1. l\'ISTER1J AM .. . . *a . P ro f. H.-G. van de SA~DE BAKHUYSEN, à Le de,' 
P résident de la Section physico-ma LhémaLique de 

l'Aca !ém ie. - Ilôtel Louvois, rue de Richelieu, u•. 

'*b. P rof. H. KERN , à Leyde, Pré iden l de la Section de 

Lellres. - IIOtel Louvois, rue de Richelieu, u•. 

b. M.-J . de GOEJE , P rof. à l'Universi té de Le de. - Hue 

do Lille, n• 2, vtt ' . 

2. BERLlr . . . . . . . . . . ..b. Dr . phi l. Hermann Dil:LS, cc1·étaire perpéluel de 
l' cadémie, Prof. ~~ I'Univer ité . - Hôtel Louvois , ru e 

de Richelieu, n•. 

a. Or . phil. Robert HELMERT , Prof. à l' ni e t· i lé, 

Directeu e de l' l n titul Géodésique, à Pot dam. - Hôtel 

du Quai Voltaire, quai Voltaire, n• '9• vn•. 

a. Dr. phil. et méd . Jakob Heinr ich VAN'T HOFF , Prof. 

ord in aire honO I'aire il l 'Un ive rsité , -Hôtel du IIelder, rue 

du IIelder, tx•. 



:2. BEHLJN . .... .. . .. b. Jk phil. Theodor MOMMSEN, Prof. it l'Un ivers ité, 

Yicc-Chance lie r de l'ordre « Pour le Mérite » pour 

les Sciences et les Art . - llôtel Louvois , r ue de Richelieu, II'. 

b. lh. Phil. Eduar d SACHAU, P rof. ù I'Un ive t'S iLé , Direc­

teur du Sé minaire pour les langues o rie ntale . - Ilote! 

tlu Quai VoltaiJ·e, quai Vol taire, n• I!J, \ïl '. 

•a. Dr. phil. c t méd. Wilhelm WALDEYER , Secrétai t'(' 

pcrpélucl de l' ca dé mie. Prof. à l ' nivers ité , J) irec­

tPur de l'L n ti tut d'Anatomie . - IIàtol du Quai Volta i•·c, 

<juai Yoltai•·e, u• 19, \'II'. 

3. BHUXELLES ..... "a. Le lieulena nt gé né ral deTILLY,Direc teurde laClasse 

des Science . -Rue Saint-Honoré, n• •'1• . 

*b. FREDERIC Q (Paul), Direc teur de la Cla e des Lellre. 
cL clPs Sciences morale , Prof. à l'Univer ilé de Gand. 
- Boulevard :\Iageota, n• 9.J, x•. 

'•·· B DA PEST ..... . "a . De THAN ( Charles ), P t'é id e ut de e la sc, P rof. it 

I'U niYCI'Silé d B udapest. -Grand lidte l de la Paix, boule­
vard des Capuci nes. 

·v. GOLDZIHER ( Ignace ), P ro f. à I' Unive r ité de Bu­

dape!St. - Hôtel de i\Ialte, I'Ue de Hichelicu, n• 63, II '. 

5. ClliUSTlANL\ . .. . *'b . LIEBLEIN (J .), Président de la Classe de Leu t·c_ , 

P t•of. ù I'Ln ivcrsité de Christian ia. - llôtel Corneille. 
rue CQI'Ilcill<•, VIP . 

6. CO PENIL\.(; UE . .. **b. J.-L. HEIBERG P rof. de P hilol ogie c lass iqu p it 

l' U 11 i \'Cl' i lé de Co pen hague. - Hôtel des llautes-A lpcs, r ue 
de Richelieu, no~~, 1!!r. 

*a . G. ZACHARIAE, Gé néral de l> t·igadc, chef c!'É ta l-

1\Iajor génét•a l el Directe ur des travaux gé odésiques P n 

Danemarh.. -IlOte! Saint -James, •·ue a in t- llonoré. n• 'l n , I". 

1. (;ŒTTJ;\'t ;UE . ... . **a. EHLERS (E.), Secrétaire de la Socié té.- Hôtel du Quai 

\'oltair~. quai Y ollaire, n• rg, vu•. 

'û . LEO (F.), Secréta ire de la Soc ié té . - Hôtel du Quai 

Yoltair·e. <[liai Voltaire, n• 19 , vu•. 

a . RIECKE (Eduard ), Prof. ù I'Unive t's ité de Gœt­

Lingue. -Hôtel du Quai Yoltaire, quai \'oltai•·c, n• '!h vu •. 



-g-
8. LEIPZIG . . . . . . . . . **a. HIS ( Wilhelm ), Pl'of. cl'AnaLOmie à l' niversité de 

Leipzi "'· - Udto l du Quai Voltaire, quai Voltaire, n• rg, VII ' . 

9. LO rDRES . .. . ... .. 
a . 

*b . FISCHER (A. ), Pl'of. de langue arabe ù l' niversiLé de 
Leipzig. -Ilote! du Quai Voltai•·e, quai Voltaire. u• '9• vu•. 

b. GELZER (H. ), Prof. de Philologie à l ' niver iLé d'Iéna. 
llôte l de Malte, rue de Richelieu, n• 63, u •. 

P l'o f. A.-R. FORSYTH. 
**Sir Michael FOS TER, K. C.B ., Sec . R. 

Sir Archibald GEIKIE . 
P r·of. E. Ray LANKESTER. 

Sir Norman LOCKYER, J . C.B. 

Prof. A.-W. RÜCKER, Sec. R. S. 
I rof.r\. SCHUSTER. 
Prof. C.-S. SHERRINGTON. 
Prof. Augustus WALLER. 

i\IM. les Dé­
légué· cie 
la Société 
Royale de 
Lond1·es 
ont des­

cend us à 
l' Ilôte l du 

Palais 
d'Or ay, 
qua i d'Or­
ay, n• 5, 

V li '. 

lO.M !CH .......... **a. DYCK (Walther ), Prof. de MaLh . eL Direcleut' de la 

11. PARIS . . . . ... .... . 

ACADÉM IE OllS INSC IUI' T IONS 

ET BELLES-LETTRES . 

b. 

](. Technische Hochsclwle.- Hôtel du Quai Vo ltaire , quai 

Voltaire, n• '9• vu• .' 

a . LINDEMANN (Ferdinand ), Prof. de MaLh. à l ' niver­
sité de Munich.- Rue Jaco b, n• 58, YI': 

*b. KRUMBACHER (KARL ), Prof. de Philologie gr' cqu e 
à l'Un i ver ilé de Munich. - llàte l de i\Ialte, rue de Ri<Ww-

lieu, n• 63 . u•. 

Le CornLe de LASTEYRIE, Président. - Rue du Pré-

aux-Clercs, n• 1 o bis, VIl'. 

Ph. BERGER, ice-Présiden t. - Quai oltaire, n• 3, v11 •. 

H. WALLON, S créLaire pe rpéLuel. - Palais de l'Institut. 
quai Conti, n• >5, VI' . 

Léopold DELISLE. - Rue des Petits- Champs, n• 8, u•. 

Gaston BOISSIER. -Palais de l'Institut, quai Conti, n• 23, VI ' . 

** Georges PERROT. - Éco le ormaie, rue d'Ulm, n• 45, v•. 

BRÉAL. - Boulevard aint-i\Iicbel, n• 87, v•. 

BARBIER DE MEYNARD. - Rue de Lille, n• ~ . vu•. 

SENART. - Rue François l", n• ,s, vm•. 

Eug. MÜNTZ. - Rue de Condé, n• •4, VI '. 
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12. PARlS . .. .. . ... .. . 

ACADÉMIE DES SCIENCES 

a. 

13. PARIS .. .. ... .... . 

ACADÉmE DES SCIENCES 

110RALES ET POL ITIQ UES. 

b. 
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FOUQUÉ, Pré ident.- Rue Humboldt, n• 23, X IV'. 

BOUQUET DE LA GRYE, Vice-Prés ident. - Hue de 
Belloy, n• 8, xn• . 

M. BERTHELOT, Secrétaire perpétuel. - Palais de l'ln -

stitut, ru e )faznrine, n• 3, VI ' . 

.. Gaston DARBOUX, Secréta ire perpétuel. - Rue Gay­
Lussac, n• 3fi, v•. 

MAREY. - Boulevard Delessert, n• '• , xvt•. 

MOISSAN. - Hue Vauquelin, n• 7, v •. 

Gén éra 1 BASSOT. - Rue de Grenelle, n• • 3 , v u•. 

E. PERRIER. - Rue Cuvier, n• S7 , v•. 

LANNELONGUE. - Hu François l" , n• 3, vm •. 

GIARD. - Huc Stanisla , n• 14, vt•. 

Le Comte de FRANQUEVILLE, Pré id ent. - Château de 

la Muette, XVI' (Passy). 

Albert SOREL, Vice-P résident. - Rue de Vaugimrd, 

Georges PICOT, Secré~a i re perp étuel. - Rue Pigalle, 

**GRÉARD. - A la orbonne. v•. 

GLASSON. - A l'École de Droit, v•. 

de FOVILLE. - H.ue du Regard, n• 3, vt ' . 

BROCHARD. - Boulevard Saint-Germain , n• 3, v•. 

14. S1-PÉTERSBOURG. **a. FAMINTZIN. -Ilote! du Quai Voltaire, quai Voltaire, n• 19, vil'. 

*b . Serge d'OLDENBOURG. - Rue Racine, n• ,, vt•. 

15. ROME . ...... . .... **a . Angelo MOSSO, Direc teut· de l'In stitut.phy iologique, 

16. STOCKHOLM .. . .. 

a . 

il Turin. - Avenue Jules-Janin, n• 2 0, xvt•. 

*b . Ignazio GUIDI, Pt·of. il l'Université de Rom e. - llôtel 
Jo Londres, rue Bonaparte, n• 3, vr •. 

**RETZIUS ( Gustaf), Président de l 'Académie des 

Sciences de Stockholm . - llôtel du Quai Voltaire, quai 
Voltaire, n• '9• vu•. 



STATUTS 
POUR 

L'ASSOCIA l'IC)N INTERNA 1,IONALE 
DES ACADÉMIES. 

PROJET DE LA CONFÉRENCE TENUE A WIE BADEN. 

§ I. 
1. Les Académies et Socirté savantes reprt' entées à Wiesbaden ont dé­

cidé de f<mcler une union internationale des principaux corps savants du monde 

entier qui prendra le nom suivant: 

»Association Internationale des Académies " · 

2. Les Membres de cette association sollt les Académies suivantes (par 

ordre alphabétique): 

I. l'Académie Royale des Sciences de Prus, c à Berlin; 

II. la Société Royale des Sciences à Gœttingne; 
HI. la Société Royale des Sciences de Saxe à Leipzick; 

IV. la Société Royale à Londres; 
V. l'Académie Royale des Science de Bavière à Munich: 

VI. l'Académie des Sciences à Paris; 
VII. l'Académie Impériale des Sciences à St- Pétersbourg; 

VIII . l'Académie Imperia le des Sciences ~t Vienne: 
IX. l'Académie ationale des ci en ces à vVashin o·ton. 

1 
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3· Seront invitées à en faire partie, les Académies suivantes (par ordre 
alphabétique): 

I. l'Académie Royale des Sciences à Amsterdam : 
II. l'Académie Royale des Sciences , des Lettres et des Beaux - Art, 

de Belgique à Bruxelles; 
III. l'Académie Hongroise des Science à Budapest; 
IV. la Société des Sciences à Chri tiania: 
V. la Société Royale des Sciences à Copenhague ; 

VI. l 'Académie Royale de l'Histoire à Madrid· 
VIL l'A cadémie des Inscriptions et Belles- lettre à Paris : 

VIII. l 'Académie des Sciences morales et politiques à Paris ; 
IX. l'Académie Royale Suédoise des Sciences à Stockholm. 

4. L'adhésion de chacune de ces Académies résultera d'une déclaration 
envoyée à l'Académie de Berlin avant le premier niai r 900. 

2. 

1. L'admission d'une nouvelle Académie ne pourra se Ütire qu 'à une 
majorité des deux tiers des Académies associées. 

2 . Elle ne pourra être proposée que par l'une des Académies as­
sociées. 

3· Chaque Académie peut, en tout temps, se retirer en faisant une dé­
claration , soit au Comité (§ 9), soit à l'A embli'e générale (~ 5). 

~ 3· 
x. L'Association a pour but de préparer ou de promouvoir des tra­

vaux scientifiques d'intérêt général qui seront proposés par une des Aca­
démies qui en font partie et, d'une manière générale, de faciliter les rapport'!> 
scientifiques entre les différents pays. 

2. Chaque Académie se réserve dans chaque cas particulier, le droit 
de prêter ou de refuser son concours, ainsi que le choix des voies à 
prendre et des moyens à employer. 

§ 4· 
Les organes de l'Association sont: 

a. l'Assemblée générale; 
b. le Comité. 
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§ 5· 
1. A l'Assemblée générale, chaque Académie envoie autant ùe ùélé­

gués qu'elle le juge convenable. 
2. L'As emblée générale comprend deux sections: la ection des 

sciences et la ection des lettres. 

3. Chaque Académie peut, suivant sa composition, envoyer des Mlé­

gués à l'une d.es sections seulement ou aux deux. 

4
. Dans les A semblées générales, il y a de séances plénières et des 

séances de section. 

5. Dans les éances de sections, comme dans les 

chaque Académie ne dispose que d'un vote qui doit 

membre de a délrgation qu'elle aura désigné. 

éauces générales, 

être émi par le 

6. Les déci ions pri es par une des section devront être simplement 

communiquées en as emblée plénière; elte n'ont besoin de confirmation 

que dans les cas où les int<~rêts des deux sections sont engag' s. Dans les 
cas d urgence, le Comité peut provoquer par voie de correspondance la 

décision des Académies associées. 

§ 6. 

1. L'Assemblée générale se tient tous les trois ans. 
2. ur la proposition du Comité ou d'une des Académies as ociées, 

sa réunion pou l'ra être avancée ou retardée, si cette proposition est ap­

prouvée à la majorité des vote émis par les Académies. 

3
. Des réunions extraordinaires d'une seule section peuvent, avec l'as­

sentiment de la moitié au moins des Académies représentées auprès de 

cette section, être ordonnées par le Comité. 

§ 7· 
La convocation d'une réunion est faite par le Président du Comité. 

§ 8. 

Le lieu des réunions est fixé chaque fois pour la réunion suivante, 

par l'Assemblée générale. 
9· 

1. Dans l'intervalle entre deux assemblées générales, l'association est 

représentée par le Comité; chaque Académie y délègue un ou deux de ses 
membres, suivant qu'elle prend part à lune des sections ou aux deux. 
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2. Dans les réunions générales du Comité, les deux délégués d'une 
même Académie ne disposent que d'une voix. 

3· Le Comité a un Président et un Vice-Pré iùent, qui doivent appar­
tenir à des sections différentes. 

4. Le Président du Comité est le délégué ùe l'Académie fai ant fonction 
d'Académie principale (§ 9, ro), <>t, clans le cas où cette Académie a deux 
délégués, celui des deux, qu'elle aura elle- même désigné. 

5· Le Vice-Président e t élu par le Comité en séance plénière, parmi 
les membres ùe celle des deux sections à laquelle il doit appartenir. 

6. Le Comité- accomplit a tâche, suivant les cas, soit dans des réunions, 
soit par voie de correspondance, et cela, clans son plenum ou clans chacune 
ùe ses sections. 

7· D'ailleurs, il fait lui-même on règlement. 

s. Pour chaque réunion générale de l'as ociation, il dresse un rapport 
sur sa gestion. 

9. L'Académie faisant fonction d'Académie principale est celle du lieu 
dans lequel doit se tenir la plus prochaine réunion générale. 

ro. Le changement d 'Académie principale s'effectue cependant, non 
pas exactement à la fin <l 'une réunion générale, mais à la fin de l'année 
civile dans laquelle s'est tenue cette réunion. 

rr. Les pouvoirs du Comité expirent et doivent être renouvelés au 
moment cle ce changement. 

§ IO. 

Pour la prise f'n considération, l'étude ou la. préparation d'entreprises 
et Je recherches scientifiques cl'intérc\t international, des Commissions inter­
nationales spéciales peuvent, sur la proposition d'une ou de plusieurs des 
Académies associées, être instituées, soit par l'Assemblée générale ou l'une 
de ses deux sections; soit, dans l'intervalle entre deux assemblées géné­
rales, par le Comitf> ou l'une Je ses deux ections. 

§ I I. 

r. L'assentiment des deux tiers des Académies associée est néces­
saire pour toute modification ou toute extension des statuts. 

2. Toute proposition relative à la modification ou à l'extension des 
statuts doit êt.rC' pré, entre par lC' cinquième au moins des Académies a so-
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ciées . Elle doit être transmise par écri t au Comité et contenir le libellé 

des décisions proposées. 

3. Le Comitr communique aussitôt que pos ible la propo ition aux 
Académies associées . Entre cette communi cation et le vote ur la. propo­

. ition, il doit s'écouler un intervalle d 'au moins ix mois. 

4. Ce vote doit avoir lieu, oit en séance plénière de la semblée gé­

nérale, soit par une déclaration envoyée au Comité . 

5. Pour la prochaine A semblée o·énérale, la demande de deux des 

Acn.démies as ociées sera suffisante , et il suffira aussi que cette demande 
soit en voyée par écrit aux autres Académie , deux mois avant la réunion 

de l 'Assemblée. 

D i spos i t i o n t r ans i to ir es. 

§ I 2. 

r. En Mclarant son adh f.sion à l'As ociation , chaque cadémie con­

tracte l' obligation d 'envoyer un ou cleux ùélégués au Comité. 
2. Le Prési<lent du Comité ain i formé sera un de délégués du pro­

chain lieu de r éunion. 

3. Le Président devra cette fo is convoquer le Comité en temps ut ile 

pour la préparation de la p remière As emblée générale. 

§ I 3· 

1. Les décisions de la. conférence de W iesbaden seront soumi es à la 
ratification des Académies r eprésentées et de l'Académie Royale des Lincei 

(§ 1 ' 2) . 
2. La ratification s'effectuera par une déclaration 

mie de Berlin. L'Académie de Berlin communiquera 

la sienne propre aux autres Académie . 

envoyée à l' Acadé­
cet te déclaration et 

3 . Le statuts en trPront en vigueur dès que six Académies auront 

donné leur ratification. • 

Ht"rlin , gerlruckt. in der Hcicluul!·ut•kt·rt:i . 

2 
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17. VlENN J~ .......... *a. D' Victor von LANG, Prof. à l 'U nivcr ité de icn ne, 

Secrétai re géné ra l de l'Académi e des Sciences. -
liôtel Continenta l, rue Castiglion e, n• 3, l ". 

•'b. ])•· Theodor GOMPERZ, Prof. à l' n iver ité de Vie nn e. 

- Hôtel Continen tal , rue Cas tig lione, n• 3, l "' . 

b. D' JoseJ?h KARABACEK, Se t'é taire de la Classe ph i­

lo ophique de l'Académ ie , Prof. à l' nivcrsit~ de 

i nn e. - Hôtel de Malte, rue do Hi chelieu, n• 63, 11'. 

b. J)•· J.-C. JIRECEK, Prof. à l' niversité cl • Vie un e. 
Hôtel de i\lalte , rue do Richeli u, n• 63, Il ' . 

a . D' Alexander ROLLETT , Prof. à l'Univet' ité de Graz. 
- Grand Ilote! du Rhône, •·ue J ean- Jacques-Rou seau, n• 5, I ". 

a . D' Gustave TSCHERMAK, Prof. à l'Univers ité de 
Vienne . - Grand Hôtel du Louvre, rue de Ri voli , n• q 2, l ". 

__ .,_ 



ORDRE DU JOUR 

DE 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE. 

1. - Affaires d 'intérêt commun aux deux Sections. 

1. Pro,i e t de Hèglemen t fi nanc ier adopté par le Com ité le mercredi r•r aoùt rgoo 
e t soum is à la ralifi ca tion de l'Assemblée généra le. ( Vo ir Compte rendu de fa 
Sess ion tenu e à Par·is par le Comité de l'As ocia ti on international e en juil l t­
aot'rt rgoo , p. J ~ . ) 

2. Comp léments qu ' \[ y aurai t li eu d'ajouter au Règlement du Com ité . 

3 . Projet de modifi ca tio n aux statuts proposé par l 'A cadémie ation ale de 
Wa~ h in gton e t la So ciété Roya le de Londres. (Voir ie Compte rendu cité au no 1, 
p. !6. ) 

4.. Proj e t re latif au prê t mu tuel des manuscrits, p1·opo é par l 'Académie de 
Berl in . 

5. Fixa tion d u li eu où e tie ndra l'Assemblée généra le en IgoLj . 

6. Étu de des moyens pro pres à p1·éparer et à publier un e édition comp lè te des 
Œuvres de Leibniz. Proje t p résenté pal· l'Académie des Science Mo ral e et Po li­
liques de l'Institut de Fra nce . 

II. - Propositions r essortissant à la Section des Sciences. 

7. Rep ort on the question of the Extension of the Geodetic Arc a long the 
3o'" meridian . Propo ition de la Société Roya le de Londres. 

8. Proje t r latif au con trôle des instrument de Physiologie, p t·ésenté par J'Aca­
démie des Sciences d e Paris. Happort de M. fat·ey . 

9. An lra g ded oni glich Siich ischen Gesellschaft cle t· Wissew chaften aufB es te l­
lung e in e r· Fachcommission fü r men chliche und thi eri scbe Entwickelun g ­
g-esch ichte und für An atomie des Gehirnes. 
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10. Co mmunica tion de la Socié té H.ova l de Lomlt·e re la ti ve a u Catalorrue inter­
national de Littérature scientifique don t e l le a p ri la d irec tion . 

III. - Pr opositions ressortissant à la Secti on des Lettres . 

1'1. Antrag cl e t· J • Baye t·. kademie de t· W is e n haftcn a ufd ie H era u ga be e in e,; 

Corpus der g riech isc ft en Urkunden des JJ!litt elalters und der neueren Z eil . 

12. P roposit io n o li da ire des Acadé mi es cie Le ipz ig, Vienn e e t Mu nich intitu lée: 
Plan betre.!fend die Herausrrabe einer R ealencyclopâdie des l slâm . 

'13. Exa men de la Conu ition ci il e des é tJ·an ge r cl ans les d iver s pay . Proj e t pré­
. e n té par l'Acad é m ie de s Sc iences mo ra le e l po li tiq ue de l'In sti tu t de Fr·a ncc. 

'1 4. . A ntrag auf Jlerausgabe des Malzâ bhârata d urch die inter nationale A ssocia­
tion der A kademien . P t·oj e t p t·opo é par"I 'Acad é mie de V ie n ne . 

1.5. Proj e t d 'un Corpu ~l e Io aïqu e païe nn es e t c lw é tien nes ju qu 'au 
tx.• s ièc le in c lu ive me nl. Prése nté pa t· l' cadé m ie des I nscr iption e l Bc ll rs­

Le ttre d e l'Jn ti tut de F ran ce . 

.1.6. Proj e t de c réa tion d ' un Orga ne s péc ia l qu i aUt·a it po ur· de ti na ti on de publi er , 

a u fur e l ~~ me ut·e de décou ve rte , le in sc r ipt ion s n e re ntrant pas dans le 

cadre la tin, g rec ou é mitique, c'e L- à-d ire ce ll e en cl ive r e lan.o-ues moin s 

co nnu es , te ll e qu e l'é tru squ e, l'ibè re , le p h rygie n , le lycie n, le· lydi e n, e tc. 

P résent ' pa r la m èmc carl ém ic . 

17. P lan be tre ffe ncl d ie Organ i a ti on cl e r Pub lica tion e n übe r antike Num isma ti lc 
Pré en té par J'Acad émi e de Berlin . 



- 11,.-

Pll~CES PRÉSENTÉES PAR LES ACADÉMIES 

A L'APPUI DE PROJET PRÉCÉDENTS. 

ll ERLI . 

Une ' o le imp1·im ée de 3 pages in-4o, porta nt la da le du 6 décembre 1900 , à l'ap­
pui du proj et 0° 4 .. 

Une ' ote de 3 pages in-4°, portant le tit r e : Plan betreifend die Organisation 
de r P ublicationen über antike Numismatik . Der Par iser Conj~ren :::. der Asso­
ciation 16 . A pril 190 1 ::.ur Beratlw ng vorzulegen, à l'app uj du proj e t no 17. 

LEIPZIG. 

A ntrag der li onig lich Sac!tsischen Gesellschaft der JVissenscltaften auf Bestel­
lun g einer Fac!tcommission für menschliche und thierische Entwickelungsge­
schic!tte und f ür A natomie des Ge!tirnes, vorgelegt der Genera l(Je rsammlung der 
i nteruationalen Association der A kademien am 16 . April 19 1 zu P aris . Le ipzi g, 

190 1. Note in-So de 8 pages, ü l'appui du projet no 9. 

LONDIŒS. 

ir David Gill's d raft R eport on the afr ican arc of meridian . ote in- 0 de 
1 2 pnge ncco rnp ngnée de 2 ca rte s : ,}/ap of South Af r ica shewing principa l tr ian­
gu lation completee! december 19 00 e t J1ap of the IVor ld she1r>ing proposed trian­
g ulation in Africa connecting Stntl'e's arc of a m eridian •vith the Cape of Good 
flop e, à l'appui du proj et n° 7 . 

Th e international Cata logue of scientific litterature, april i• 190 1 , à !"appui du 

11 ° 10 de l'ordre du jour . 

l\lUNICH. 

No le de 3 pages iu -4°, imprimée en j nnvie r Igor, à l'a ppui du projet 11 ° 11. 

PARIS . 

AC.lOÉ.l!I E DES IXSCRII'TIOXS ET BELLES-LETTR ES . 

E. Mii'x-rz.- Proj et d 'un cc Corpus" des JJf osai:qaes pai:ennes et chrétiennes jus­
qu ·au 1x• sièc le inclusivem ent . 1 ole nu togt·aphiée de 4 pages pe l il i n-4 °, à l'appui 

du proj e tll 0 15. 
Proj et de crr;a lion cl' un Org ane spécial axant pour destination de rassembler 

to utes Les inscriptiom en langues p eu connues. Note im prim ée, un e pa ge in-4°, à 

!'a ppui du proj clt l0 16. 
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I ARIS. 

ACADÉ:U IR D!lS SC IENCE 

Premiers travaux de la Commission internationale de contrôle des instruments 
enregistreurs et d'unification des méthodes en Physiologie . Rapport présenté par 
M. Marey à L'Assemblée généra le de l'Association internationale des Académies 

le 16 avril rgor. Nole imprim ée de'' page in-4° avec fi gures, à l'appui elu no 8 de 
l'o rdre du jour. 

PARIS. 

ACA OÉll lll DES SCIHNCES MORALES ET POLIT IQ ES. 

Propositions présentées à rAssemblée !{énérale de l 'rlssociation internationale 
des Académies : r o proposition relative à la condition ciPile des étran uers ; 2° propo­

sition reLatÙ>e à La publication des OEtwres complètes deLeibni:;. Pari, Igor. Note 
imprim ée, in -~ 0 de 7 pa ges, à l'appu i de proj e t. portant les nos J3 l6. 

VIEN E. 

r olé de 6 page in-{1o, imprim ée en fé ri er rgo• , it l'appui elu pr·oj e l no 1.2 dl' 

l'orcl r·e elu jour. 
A ntrag auf Herausgabe cler Mahâbârata durch elie internationale Association 

der Akaclemien. ole de g page in- o datée de janvier rgo r, à l'appui du no JI~ dt• 

l'ordre du jour. 





PREMIÈRE PARTIE. 

ASSEMBLÉE PLÉ IÈRE. 

P I\ EM IÎli\E SÉANC E, T ENUE Lll MAHDI 16 AYHIL 1901. 

Présidence de M. Darboux. 

La séance e t ouverte à g"3om . M. Darboux, Secrétail'e perpétuel de 
l'Académie des Scien ces , qui présid e le Comité e.n qualilé de délégué 
de 1 'Academie directn'ce, demande à ses co n fr ères si, en 1 'ab en ce de tou te 
indi cation de statuts, il doit a ·um er au si la pré idence de l'Assembte'e 

ge'ne'rate. Avec leue as entiment unanim e, il prend la présiden ce et 
prononce le di scours suivant 

1 

MEssiE us ET cuEns Co 'FHilnEs, 

Fondée depuis quatorze ~~ quinze mois e u! m ent, notre j e un e oc ia ti on 
accomplit s ucee sivem ent, e t sou Je a u p i.ce Je plu s favorabl e , tou Je i.lc tes 
qui ont é té pré vu e t pré pa ré par e la tuts . L e 19 e l 20 mat· de l'a nn ée de r­
ni è re , à pein e ftgée de s ix em ain e , li e a ppor tait se féli c itati on l es p lus 
cordiale à l 'Acad é mie d Berl in qui cé lé bra it, da n un e fê te rn morab le , le 
seco nd cente na ire d e sa fond a tion . L e 3 r juille t de rni e r se r é un i ait )c i m ême ce 
que l'on p e ul appe ler le potwoir exécuttj , l e Co mité le nol!·e A sociation. Aujo ur­
d'hui , nous ou vron notre pre mi è t·e Assemblée généra le e l, nou avo n grand pla is ir 
à le constate r, l es Académie con ti luantes ont bie n voulu e conforme r à l ' in vi­
tation qui le ur avait é té adre sée. ppréciantto ute l'importan ce d e ·e LLe premi è re 
ré union, e ll es ont tenu à a surcr le ur r eprése nta ti on de la maniè re Ja p lu la rge, 
la plus complè te , la mi e ux approp ri ée a u. i à l'o rdre du j ou de la e ion. Des 
dix-huit Académ ies qui compo ent l'Association , un e e ule , cel le de W a hin g ton , 
ne era pa repr ' e ntée . L e dolégu é qu 'e ll e avait e u o in de désigne r Jong temp à 

l'avan ce, .I. le profe .eur Lin coln Gooda le , Di1·ec te ur du J ardin b o tani q ue de Har­
va rd Unive rsit y, re te nu à Ge n ève pa r une grip pe pe r is tante , no us a écrit pour 
u ou exprim e r to1~ se regr e t . En fai ant d e vœ ux po ur le prompt l enti e r 
l'é ta bli em e nt du Confrèr e dont nou r egrc lton l'ab en ce , nous ouhniton , a u 
110m du Gouvern e ment fran ça is l de l 'In titut de France, la p lu o1·d ial e bi e n­
ve nu e à tou s Jes délégués ici prése nts . L'In ti lut, qui le ut· offre l'ho pitalité, 
· 'e fforcera de le ur re ndre ag réabl e le . éj o ur qu' il s vont faire parmi nou . 
Puisse nt-ils emporte r le me ill e ur ou enir de la sem ain e qu nou a llon s 

3 
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c mployc1' e nsemble à l 'o1·gani a t ion e t aux progr ès d e l'œ nvrc pom laque lle nou s 
. om m c J'éu ni . 

Q ue ce tte œunc ré ponde à des besoins reco nnu s, c 'es t cc q u e pro uve d e res te 
la rap idi té mèmc avec laquell e e ll e a réun i l' ad hés ion de s Co rp avants invité s à 
y partic ipe r. Le temps n' e t plu , et que lq ue -un le r egre ttent, oü le trava il 
sc ient ifique pou\·ait re s te r m o•·cel é, oü l'œuvre du sava nt, du lc ttJ·é é tait ccllr 
d'un o lita ire e nfe rmé dan s son cab inet. 

Déjà, au dé but du xvnc s ièc le, le chance lie r Baco n avait reconnu la n écess ité de 
fa ire a p pe l à l'assoc ia t ion pour la recherche cic ntifiqu e , pri e clans son e n e mb le , 
c l il ava it t racé le mod è le d ' une ins titution, un pe u fe rm ée peut-ê tr e , don t Ir 
but éta it d ' étudier la na ture so us toutes ses face , de man iè 1·e à é tenci J·c les co n­
na issances c t la p u issan ce d es h om me ju qu'à leu rs d e rni è res li mites . 

Avre sa p ui ssa n te im aginati on, Bacon avait a 1-rè té da ns le mo ind1·es dé ta il s le 
p lan d e cc cur ieu x é ta bl is ·ement qu'il no m m ait le Collège de L'OEtwre d es six 
j ours ou la Jl1aison de Sa lomon . Cet te ma i o n de va it co nte n ir d e tours c t des 
cave rn es, des étan gs, des p u its, des janlin , des la bo rato ires , des ins trum e nts , 
des m achi ne . Ses m m b t·es trè nombre ux, c t por tant ces nom s pittot·e qu es 
que Bacon e xce ll e à tro uver, devaient se pa1·tage r le diffé r e nt travaux : la 
recherche· thé oriq ue sou tou tes ses formes , les mi sion s à l' é t ranger, l'en se ig ne­
ment, le app li cation . Pl e in de confiance dans es nobles id ées , Bacon de man ­
dai t à on so uverain le s m oyens de passer san re ta rd à l 'exéc uti o11, car il n'igno­
ra it pas q ue, su ivant le s be ll es ex pres ions d e Condorce t, " ile t des ob tacles qu e 
le te m ps seu l l eu t fair e d ispat•aî trc et de trava ux dont t•icn ne pe ut accé lé re r 
le s uccè e t pou r lesquel il faut une Yolon té lo ng te mps diri gée ve r s l e m ê me b u t 
a utan t que des moye ns vastes et le effo r t co lllbin é s d'un g rand nombre d e 
savants >>. 

Vou le sav ez, l\Iess ie u t", le p1·ojet <le Bacon n 'a j a m a is é té réali é : j 'aj o ute 
qu'auj o u rd 'hui il ne pou r ra it plus J'être. La Scie nce, j ' e nte nd ce mot dan so n 
se ns 1 plus gén é rn l , a pri s dans uos société mode m e · une trop g1·andc p lace pou r 
que so n é tude p ui sc è tre co nfinée dans les limites d' une in s titution, que lqu e large­
me u t co nç ue qu'on l' imag in e . Elle sc mèle à tout auj o urd 'hu i, le Acad é mie e t les 
Un ivc J·sités m ê m e ne lui suffisent p lu . Pou e accroil rc son prop 1·e dom ain e ou 
pour répa nd re sc :; bie n faits , ell e a pénétré cl ans l es u inc e t clans les la bora to ire s 
iuclu s li' ie ls , clan s la ma iso n d e l'ouvrier, dans la c ha um iè 1'e du paysa n. S es con­
quê te sont incessa ntes e t le p1·oblèmes dont c p rog rès no us ont imposé l'é tud e 
o nt a cqu is un e telle a mpleur qu'i l:; ue sau raient p lus êtr e réso lus p a r un e e ul c 
na iion, que lqu e pui sa nte , q uelque active qu'on la suppose , ct ne pe uve n t ê tre 
a bonlé d ' u ne m a ni è re Yé ritablcment utile que gràcc à r accord c t au co nco urs ci e 
l'en cmiJ lc to ujout·s gra nd issant des nation civi li sées . 

Ce t a cco rd a d éjà été ob ten u pour un cel'ta in nombre de qu es t ion partic uli è res 
c t cc n 'est pa de va nt vo us, Messieurs, q u 'il sera it nécessaire d e rapp e le r lon­
g ue me n t les se rv ices r end us par des in titutions telles q ue le Bur eau interna tional 
des P oids et lll esares, l'Association géodésiq ue internat ionale, l'Association p our 
La Car te da Cie l e t bie n d 'a u tres que je n éo-l ige e n ce moment. L ' une d 'e lles 
po u r ta n t m é ri te nujourd 'hu i une mention to u te p a r ticu lière , parce qu 'ell e a joué 
un rù le imp or ta nt da ns la formation ·i rapid e de no tre Associa t ion. Je ve ux pal'l c r 
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du Cata logue international de li ttérature scientifique q ui sera lltt louL entier il 
l'initi at ive de la ociété Royale. Ce tte illustre Compag nie , qu i a déployé dans 
l' exécution de on des c in un e ténac ité e L un esp t'il de su ite vraim e nt admirab les, 
vous fera co nn aîLre, d'ailleurs, l'état très a li fai ant de ce lle belle entrepri e e t 
vou demandera pour e ll <' un appui moral que, j'en uis assuré d'avance, vo u!' 

n'hésilerez pa à lui accorrle r. 
Cette coopération inlc m ali onale, qu i a- déjà fait sc preuve dan le cas où e ll e 

s'imposa it, pour ain i dire, notre A sociation, vous le avez, l\Je ieurs, a pour 
but de J'assurer d'une man ière dut·ahle, no rma le, universelle. La tâche que nous 
avons e ntrep ri se peut, ans doute, paraître dirficil e; mais elle est dev nue to ul il 
l'a iL nécessaire, el les dispos iti ons qu i nous animent doivent nou donne r l 'a~ u­
rance que nou réuss irons, par nos efforts uni s, à urmonler toute es difficu lt és . 
En cons tituant sous un e forme \' i ib lc et permanente ce lle Académie universelle 
qui avait é té préparée et rêvée par Leibniz, do nt tant d'autres rève se ont ré;ll i és 

d'ailleurs ou se réalisent sous nos yeux, notre Association rendt·a à la eh•ili at ion 
e L à la Science un erv icc dont on ne sa ut·a il c ·agérer la valeu r. 

Gt·âce à ell e, le avant, youé aux recherches le plu· dé lica tes ou le plu ab­
stra it es, ces e ra de se sentir isolé, tout en co n ervant ce tte indépendance qui est 
le premier bi e n et le prem ier besoin du chercheur. 

En rapprochant tous ceux qui 'occupen t de la mème branche d' Lud es dan s 
les diiTé re ntes Académies cl e n leur donnant, ' ils le dé ire nl, l' o ca ion de s'a o­
cie r à un e œuvre commu ne, e n signa lant a ux go uverneme nts tou le p roj e ts dont 
la l''alisa ti on prochaine est néces aire ourlé ieabl c . el en leur indiquan t au i les 
moyen d'exécuter des pl'oje ts dans les meill e ure conditi ons el avec la plu gra nde 
écon omi e po ible, en provoquant e t prépannt pae l'entente de avan t dan le 
domaine de la théorie les accords de peup le Ul' le terra in de la pt•atiqu c t des 
l'a il , notre s oc iaLion c l appelée à devenir rapidement un de in lrument les 
plu s puis anl de concorde c l de progeè . 

C'est avec ce lle fe rm e co nviction que je déclare ouverte la première A embl ée 
gé nérale de l'A ociaLion internationale de Académie . (A pplaud issem ents. ) 

Le bureau a été ensuite constitu é. 'L DmL , vi ce-prés ident du Comité, 
a été main tenu comme vice-pré ident de l'Assemblée générale . 

Sur la pr·o position de M. DARBOUX, 1. .Mom1 EN (Berlin ), Sir JrcnAEL FosTEH 
(Lo ndres) , l\I . DE GoE.JE (Amsterdam) , ' Ont nomm és prés id ent d'honneur·. 

Sur la proposition de 1\l. DIELS, MM. M. BERTflELOT ( Paris, A ad' mi e 
des Sciences) et Ga ton Bo1s IER ( Pari , .\cadémi e des In cription ) ont 

nommés président d'honn eur. 
L'Assemblée désign e comme ecrétaires MM. Gon~PERZ ( ienn e) et 

loiSSAN (Pari s, cad ém ie des Sciences). 

M. le Président procède ensui te à l' appel des délégué d différente· 
Académ ies, pui on arrête la li ste des votant . 
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M. Darboux co mmunique I'ordr·e ùu jour et fait remarquer tout d'abor·d 
que certaines questions d'un intérêt général do ivent être présentées à 
l'Assemblée pléni ère. Telles sont le ques tions du prêt mutuel des 
manuscrit et du projet de publication des OEuvres co mplètes ùe LEm Iz . 

Pour étudier la premièr·e question ( prê t des man u CI'Îts), l'Assemblée 
nomme une Commission qui el'a composée de onze membres: 

MM. LÉOPOLD DELISLE, DJELS, FosTEn, F nEDI!RICQ, DE GoEJE, GOliP Enz, KAR ABACllK, 

1 nu:unAcuEn, LA '<KESTER, l\Io~m EN, PERRIEn. 

La Comm ission de la réimpression des OE uvres de LEJn, 1z comprend 
sept membres : 

MM. BnoCJIAilD, Jhnnoux, DIELS, GRI'l.un, L1 ·nE:UAXN, 1\forurusEN, GEORGE PICOT. 

Il est entendu, du r·es te, d'un e man ière générale, que les Commissions 
eront ouver·tes à ceux des dé légués qui voudront prendr·e part à leurs 

travaux . 

L'Assemblée passe ensuite à la discussion du projet de règlement finan­
cier. Sur la demande du président, M. Moissan lit les différents para­
gl'aphes de ce règlement. 

P rojet de règ lement financier p roposé par le omité de l ' Association in ternationale 
des Académies dans sa session de 19 00 : 

Chaque Académie au ra à pourvoir aux f1·a i de voyage de sc délégué . 
Le men u fra is d'éc1·iture e t de corre ponclance se1·on t upportés par le Vorort. 
Chacune de Académies associée s au r a à poun·oi r à l 'impression de projets e t 

des ra pports qu'e ll e soum e ttra a u Com ité . E lle devra fai1·e tirer ces communi ca tions 
il3oo e xemp la ires a u moins, e n envoyee ro e xemplaire à chaque Acadé mie as oc iée 
e t 100 a u Vorort . Le mêmes règ les de di tri b uti on seront suivi e e n ce q ui con cerne 
les impre s ion c t le traduct ion ordo nnée directe ment par Je Com ité. 

Pour ce dé pen e et toute au tre dépe nses d'admi ni s tration, le Acad é m ie 
ve r e ront a u Co m ité une omme annuelle dont le maximum se ra de 2oorr c t qui 
. e ra fixée a u comm e nce ment de chaque pé eiode de troi s a ns pa r le Co mité. Il se1·a 
l' c ndu compte à l'Assem bl ée géném lc de l'emploi de so mmes q ui a uront été a in si 
ve rsées . 

Ces paragr·aphes so nt successivement mis aux voix . 

. \propos du second paeagr·aphe, ~1. Georges Picot pmpo e de remplacer 
dans nos im pr·imés le mot Vorort par les termes Académie directrice; accepté. 
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l\1. Müntz fait remarqu er, au suj et du troi sième para gt'apbe , qu' il erait 
uLil e d'adresser toutes les pt·opositions, aux di[érentes Académi es de l'Asso­
ciation, trois mois avant la t'é uni on de l'As embl ée générale. 

M. le Président fait co nnaître que l'Acad émi e de Bel'lin a l' in tention de 
faire une propo ilion anal ogue et ann once qu e la di scussion de l ' intéres­
sante ques tion . ou levée par M. l\1üntz vi endea après le vote du r' glement 
finan cier. 

Une discus ion s'engage sur le quatt·ième paragraphe de ce Règlement à 

propo des term e dépenses et dépenses d'administration. 

L Dyck demande qu e l'on n'e mpl oie qu e les mots dépense d'adminis­

tration. M. Diels, Sie Michael Foster, 1. Darboux prennent la parole à ce 
suj et. Fi.nalemcnt un e pt'opo· ition de Sir L Fos tee es t adoptée , qui ar rête 
le troi ième pat·agraph e après la phra e : 

Ell e devra fa ire tire r ces co mmuni cations à 3oo exe mpl a ire au moins, e n e nvoye1· 
10 ex emplaires à h aqu e Académi e associée e t 100 à, l'Académi e directrice . 

Le quatrième paeagt'aphe comprend alor le plua es suivante : 

L e mêm e l' ègles de d i Lribution eron t s ui vie e n ce qui con cern e le impt•e -
ion e t le traducti ons orcl o 11n ée d irec tem e nt pat' le Com it é . P our ce dépe n es 

e t toute au tre dépe n e d'admini ll'ation, le Académi es ve rse ro llt au Comité un e 
omme annu e ll e dont le m aximum e1·a de 2oorr, e tc. ( le res le comme da n le tex te 

p1·é e nté par le Comité) . 

L'as embl ée, pat' un vote d'en emblc, mtifi e ce règlement ain i mod ifié. 

M. Waldeyer , revenant sur l'i dée émise précédemment pat• M. Münlz, 
demand e qu le proposlttons no uvell e oient adees ées à ta ules les 
Académi es Constituantes tt·o i mois au mo in avant la ré uni on de 
l'A embl ée générale. 

A ce uj ct, i\1. Georges Picot fait remarque!' qu' il se rait bon qu'un e nou­
velle propositi on fût faite, pout· le ques tion non encore l'é. olue ou 
ajoumées pae l'A semblée génél'alc. 

Sir Michael Foster insisté pour qu'on lai ·c, sur ce uj et, un e grand 
!ibert ' à l'Assemblée général e. MM. Darboux ct Dyck di scutent ce lte 
qu e tion. 
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I\'L Mommsen propose que toutes les questions soient soumises au préa­
lable aux rlilférentesAcadémies. 

L'assemblée vote en uite à l'u nanim ité la conclusion suivante : 

Des propositions nouve lle ne pourront être mises a ux vo ix e t dé flnilivement 
r:éso lu es qu'après avo ir été envoyées, troi mois aupa ravant, à toutes les Aca démie · 
tl l'A sociation intemationale. 

~I. Darboux met ensuite en discu sion la propositi on de modification des 
statuts de la National Academy de Washington, modification appr~uvée par 
la Royal Society de Londres. 

li e' t donné lecture de la t!'aduction fr·ança ise de cette proposition. 

Jlodiflcalion aux Statuts proposée le 28 mai zgoo par la Na tional cademy of 
sciences de 'Vashington et approw·ée par La H.oya l Sociel de Lo ndres, 
Le Gjuin rgoo. 

J e ce rlifi e par· les pr·ésentes que, it la session de novem bre 18gg de la NationaL 
Academy of Sciences, le amendements c i-après de la section X du p roj et de 
Sta tuts d e l'Association internationale des Académies ont é té adopté s : 

L Ces commis ion s spécia le seront com po ées de dé légués q ue le Académies 
po urront choi ir même en dehors d'elle à rai so n de leur compétence relativement 
aux 1u e Lion à di cuter. 

2. La date de la premiè re réunion de cc Commis ion sera fixée par le Pré ident 
d<· l'A oc iation o u pa r le P résident du Com ité; et, clans ce tte premièr·e réunion, la 
Comm ission fera elle-même on l'èglement. 

3 . Chaq ue co mmission péciale fera un rapport, co ntenant telle ou telle recom­
mandation qu'elle jugel'a util e, au Pl'ésiden t du Com ité, qui le tl'ansmettra aux Aca­
dé mies co nstitu a ntes. 

IJ. . Le Pr·és ident elu Comité aura toutefo i la facu lt é, s'ille juge convenable, de 
so um e ttre le mppol'l a u Com ité lu i-m êmt>, avant de le transmettl'e a ux Académies 
co n tituanles, e t le Co mité pour·ra r·envoyer le r·apporl, pour' plus ample informé, it 
la Commiss ion qui l'aura présenté. 

A. AGASS IZ , 

Secrétaire pour l'élrallgc t·. 

Sir· Michael Foster appuie la pr·oposi tion précédente et demande qu'elle 
soit votée; mais il accep te qu'elle oit considérée, non comme une modifi­
cation des Statuts, mais comme une des part ies du Règlement du Co mité. 
I\ f. Georges Picot appelle alors l'attention de l'Assemblée sur l'importance 
de ce tte innovation. Il ne veut pas en trer da ns une discussion de prin­
cipe, mai il fait remar·quer qu'il polll'ra arr ive!' qu'une Co mmission con­
tienne dès lor·s un e majol'ité de Membr·es ne faisant partie d'aucune des 
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diLférentes Académ ies nssociées . M. Diels, pu is L Gomperz , font obscnrer 
qu e les Membre pri s en J chor des Académie seront choi si à ra tson 
de leue compétence particulièr·e, et toujours en très petit nombre. 

M. Rücker demand e qu'on lai se la plu grand e li beeté po ible aux 

Co mm iss ions ct au Com ité. 

M. Giard , M. Famintzin, 1. Krumbacher et M. W aldeyer appui ent la 
propo ition de l' cadémie de Wa shington, en demandant qu , dan on 
arti cle 1, on r·e mplace le mot délégués par ce lui de sa(Jants. 

M. Berthelot voud r·ait savoie s i le Me mbres pr i en deho r de Acadé­
mi es votet·ont da ns les Commi s ion , ainsi que les autres Membre , ou c 'il 

n'a u1·ont simp lement qu e voix con sultative. 

) [. Mommsen demand e que le d iffét·cnt amend ements pré en tés sur· 
cet te ques ti on soient remis par écr it au bureau . ( Adopté. ) 

Enfi n, sue la peopo iti on de M. Mo issan, on décid e de fa ire tead uit·e et 
im pri mer la propo it ion de l'Académi e de Wash ington et d'en repoelet' ta 
di sc uss ion à la séance de mercredi matin. 

M. le Président rappell e qu e les sec tion s de Science et l Le ttres 
tiendt·ont séance l'après-midi à 2 11 3om à l'Institut. 

La séa nce es t levée à 1 rh 35m . 
L es ecrétaires : 

IlEX III M OISSAN, GO)IPE RZ. 
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ASSE:MBLÉE PLÉNIÈRE. 

DEUXIÈ11E SÉANCE, TENUE LE m nCREDI 17 AVlllL 1901. 

Présidence de M. Darboux. 

La séance est ouverte à gh3om. 

M. Moissan donne lecture du procès-verba l de la dernièt·e éance. 
Cc pt·ocès-verbal est adopté à l'unan imité. 

l'l'!. le Président donne la parole à l'IL Diels pour la lec tut'e du rapport de 
la Commis·ion chargée de l'examen du projet portant le no 4 de l'ordt·e du 
jour et l'e latif au prêt des manu crits. M. Diels indique les modifications 
apportées pat' la Commission au projet pt·imitif. 

Le nouveau projet est ain i conçu: 

Les Académie associées, par des déma rches à fa ire auprès de leurs Gouverne­
ments, tâche r ont d'obtenir q ue, dans chacun de leu r pay , le biblioth èque e t 
dépôts pub li c , dont la li te se ra donnée préalablemen t par les Go u ornements 
I'Cspectifs, reçoivent directement tout imp rim é, ma nuscrit ou document dont ces 
é tab li s e ment feront la de mande, à moins que des ra i on é ri c use (valeur in es­
t imable, dimension s , poid , é tal de con c rva tion, conten u d u manu cril, défense 
rég le mentaire) ne s'oppo ont au p r è l. 

On propose p rovi o irement Je condition su ivan tes : 
1. L'e mprunteur, e n chaque cas, s 'oùlige ra pa t' écr it à conse rver l'obje t demandé 

de manière qu ' il c trouve à l'al.>ri du feu ou de to ut au tre r i q ue; 
2 . . 11 'obligera de même à réparer to u t dommage qui pounait ê tre causé à 

l'objet prêté e l à indemnise r de a per te jusqu'à concurrence d' une omme à 
déte1·miner par le dé pôt pr·êtcur au momPn l de l'expédition; 

3. Il aura so in q ue la res titution de l'objet p rêté se fa se avec toute la diligence 
vo u lu e, avec un e mballage conforme à cel ui que l'é tabli se ment prêteur aura jugé 
co nvenab le pour l'envoi, e t dans le terme fi xé par ce lui-c i; e t il assurera l'envoi, 
soit à la pohte, so it à une Compagnie d'a s urance, pour la omme qu'aura déter­
minée Je propriétaire . Les frais d'envo i et d'a s ut·ance sont il la charge des 
<'m prunte urs. 

S i l'o n pouvait ob te nir de a utorité de difTérent pnys que la 1i ite de la 
doua ne fùt upprimé e pom· les col is pro venant de b ibliothèques publiques c l 

aJre sés à des é tablis e menls congénèl'es (comme le Gouveruement ùc Pay -
Bas J'a déjà accordé ) un 1 areil privilège ne pounait que rendre plus a i é les 
e nvois à c Œectuer et leur don ne r u ne pré cieuse sécur·ité. On 'emploiera donc à 
amener le Gouvernemen t à accorder ce lle faveur . 

Des mesures excep tionn ell fls pourraie n t êlre prise à l'égard de certains é tablis­
se ment pour Je ·quels l'application des principes précédents présenterait des 
d ifficu lté . 
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A ce sujet, l\1. Müntz fait remarquer qu'il serait peut-être po sible de 
supprime!' le memhl'e de phrase « répal'er tout dommage ». 

M. Léopold Delisle demande s'il est bien utile que l'établissement qui fait 
le prêt, fixe, avant l'envoi, la valem du manuscl'it. 

l\1. Diels, répondant à cette question, pense que cette valem doit être 
indiquée avant toute expédition et qu'elle augmentera peut-être le soms 
qui seront donnés aux manuscr·its. 

M. Darboux estime que les sommes représentant l'assurance et la valeUl' 
du manu cri t peuvent être différentes. 

M. Karabacek reconnaît qu'il y a en réalité deux espèces de manu crits: 
les uns, pièces rares et uniques qui ne peuvent quitter la bibliothèque; les 
autres, dont la valeur est moins grande, peuvent être prêtés dans des condi­
tion faciles à déterminer. 

A la suite de cette discussion, M. Darboux pr·opose d'ajouter· au projet de 
la Corn mi sio n (§ 2) : 

Somme qui ne sera pas nécessairement identique à ce ll e pour laquelle l'objet 
aura été as uré. 

Cet amendement est adopté à l'unanimité. 

L'ensemble du p1·ojet est ensu ite soum is au vote. Ile t adopté à l'una­
nimité. 

M. Edmond Perrier propose à l'Assemblée de déterminer le procédé pu 
lequel les instruments scientifiques et les objets de collection pourraient 
êt r·e pl'êtés de même que les manuscrits. 

Sul' la demande de M. Berthelot, cette question est l'envoyée à l'examen 
des Académies de Berlin, de Paris et de la Société Royale de Londre . 

M. le Président rend compte ensui te de l'avancement des travaux de , 
Sections des Sciences et de Lettres. Il donne lecture du rapport de la 
Section des Sciences sur· le projet portant le n° 7 de l'or·dre du jour et relatif 
à la mesure d'un nouvel arc de méridien, pl'oposition de la Société Royale 
de Londres. 

• La Section des Science de l'Association des Académies présente à l'Assemblée 
plénière les I'emarques uivantes au sujet du projet de mesurer en Afrique un arc 
le long du 3oc méridien, projet élaboré par Sir David Gill et proposé par la Société 
Royale de Londres : · 

4 
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Quoique plusieurs mesures d'arcs de grandes dimensions, destinées à déterminer 
les dimensions ct la forme du géoïde, aient été exécutées ou soient en cours d'exé­
cution, la mesure d'un arc de latitude Je long du 3o• méridien, projetée par Sir David 
Gill, pourra avancer d'une manière e ·traordinaire notre cannai sance de la figure 
du géoïde; d'abord, à raison des dimensions de l'arc qui surpas ent de beaucoup 
ce ll es des arcs que l'on a mesurés j usqu'à présent; ensui te, à raison de sa situation. 

Les arcs le plus étendus mesurés jusqu'à présent ont une lon gueur de 4224km 
et de 473okm; l'arc de méridien en Afrique aura une longueur de plus de 7ooo~<•n; et 
en établissant la jonction en tre cet arc et celui qui a été mesut·é en Russie, 
on obt iendra une longueur tot ale de 116ookm surpassant le quart de l a circonférence 

d'un méridien. 
Cette grande étendue es t d'un intérêt capital pour la détermination des dimen-

sio ns du globe terrestre; d 'autant plus qu'on ne peut s'attendre que d'ici à long­
t emps, on obtienne la mesure d ' un autre arc de même lon gueur. ll est peu probable, 
en e ffet, que les mesures si importan tes commencée dans l'Amérique du Nord et 
l'Amérique du Sud soient bien tôt réunies et combinées de manière à ne former 

que les mesmes d'un seul arc continu. 
Au point de vue mathématique, la ituaqon de l'arc de méridien en Afrique, 

des deux côtés de l' équateut·, est particulièrement favorable. En combinant les 
mesures de cet arc avec celles que l'on a exécutées ailleurs, on era dans l es meil­
leures conditi ons pour détermi ner la fi gure générale du géoïde. 

A ce point de vue, les résulta ts que l'on pouna déduire des mesures de 
l'arc en Afrique offriront un contt·ô le précieux de ceux que l'on obtiendra par 
la mesure de l'arc du Pérou, dont la longue ur sera moindre. 

En réponse à la proposition de la Société Royale de Londres, énoncée dans le no7 
de l'ordre du jour, la Section des Sciences se permet quelques observations. Sans 
entrer dans le détail, elle ém et le vœ u que les latitudes astronomiques soient 
déterminées à chaque station géodésique , pu isque c'est seulement de cette ma­
ni è re qu'il cra possible de fai re des recherch es sur la coul'lmre spéciale dans les 
différentes parties elu géoïde, recherches dont l'intérêt s'accentue de jom en j our. 

On peut d'autant plus recommander cette extension des travaux, qu'elle 
n'augmentera pas d'une maniè re notabl e les frais de l'entrepri e. 

La Section se permet aussi d'appeler l'attention sur la grande importance des 
observations de la pesanteur et du magnétisme tenestre et des recherches géolo­
giqu es, co nsidérées non seulement en elles-mêmes, mais aussi comme supplé­

ment aux travaux géodésiques en fdqu e. 
Si dont: l'on pouvait utili ser l'occasion qui sera aim;i offerte de fa ire ces obser-

yations et ces recherches, il en res orti rait un grand avantage pour la Science. 
A la fin de ces remarques, la Section de Sciences propose à l'A semblée p lénière 

de l'Associatiou des Académ ie : I 0 d'exprimer son entière et sa plu vive sympa­
thie pout· le projet de la Société Royale de Londres; 2° de porter à la connaissance 
de la Société Royale de Lonclt·e et des Gouvernements intéressés cette ré olution 
e t les remarques et les observation que la Section des Sciences a cru devoir 

présenter. 

Les conclusions et le texte du rapport précédent ne donnent li eu à aucune 
discussion ct sont adoptés à l'unanimité. 
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M. le Président informe l'Assemblée plénière que. dans la dernière réu­
nion de la Section des Sciences, sir M. Foster a soulevé une question t1·è 
importante, en demandant pH quelle méthode on fera le départ entre les 
questions qui peuvent être utilement soum i es à l'Association ct celle 
dont il n'y a pas lieu de provoque!' l'étude ou la discussion. Cette que lion 
intéressant à la fois les Lettres et les Sciences, la Section des Science a 
décidé de la oumettre à l'Assemblée plénière. M. le Pré ident la met. donc 
en délibératio n. 

Sir Michael Foster demande que l'on donne une forme tt'ès simple 
à l'acceptation ou au rej et des questions propo ées . Selon lui, on doit 
éviter de mettre en mouvement l'Association intcmationale, qui po èdc 

déjà des rouages assez compli qués, pour l'étude de questions qui ne sont 
pas susceptibles de l'ecevoir une solution. 

M. Famintzin estime que la poursuite de travaux d'un intérêt général et, 
en particulier, de certains grands travaux d'application, ne doit pas exclure 
toute idée d'entreprendre et de mener à bien des études international 
purement scientifiqu·es . 

M. Moissan fait alot's remarquer que l'Association est encore bien 
jeune pour entrepi'enÙt'e des études cientifiques intet'national es. Dan 
toute rechel'Che, il faut une initi ative et une souplesse que l'on ne rencon­
trera pas toujours dans une commission internationale agissant à di tance. 
Quelque bien préparé que so it un plan d'études, il ne saurait se plier à 
toutes les difficu ltés qui se présentent. 

Il estime qu'il est de l'intérêt actuel de l'Association internationale de 
s'occuper plus particulièrement des gt·andes questions d'application, dans 
lesquelles la méthode scientifique fournira d'importants résultats. L' ~s o­
ciation ne doit envisager que les questions ne pouvant être ré olues par 
une seule Académ ie. 

M. Famintzin reconnaît que ces question de recherches scientifiques 
internationales sont, en effet, difficiles à aborder; mais il demande qu'elle 
so ien t absolument sauvegardées. 

Sir Michael Foster est aussi de cet avis . 

M. Waldeyer rappelle que ce but peut être atteint, grâce à l'amendement 
voté la veille, d'après lequel tout projet doit êlre présenté aux Académies 
trois mois au moins avant toute discussion. 
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M. Darboux résume le débat et dépose sur le bureau la rédaction sui­

vante: 
A la réception de chaque proposition nouvelle, le Président du Comité provoque 

pat· correspondance un vote des Académies constituantes sm· la question de avoir 
si la proposition est de celles qui peuvent être utilement étudiée et discutées par 
l'Association internationale. La proposition n'est mise à l'ordre du jour que si la 
majol'ilé des Académies constituantes s'e t prononcée pout· l'affh'mative. nans le 
cas contraire, le Président du Comité fait connaitre d'une manièt•e dé taillée le ré­
sultat du vote afin que les Académie qui étaient favorables à la discus ion de la 
proposition pui sent, i elles le jugent convenable, se concerter pour y donner 
te ll e suite qu'elle leur paraîtra comporter. 

M. Gomperz appuie cette rédaction. Sir Michael Foste1' retire l'amende­
ment qu'il avait proposé et se rallie à la proposition du' Président. 

Cetle proposition est mise aux voix. Elle est acceptée à l'unanimité. 

M. le Président ouvre alors la discussion sur le projet de modificati on 
aux statuts présenté par l'Académie de Washington. Les rédactions sui­
vantes de ce p1·ojet sont remises aux membres de l'Assemblée plénière. 

TEXTE ALLEMAND . 

1. Diese Fachcommissionen werden aus Gelehrten bestehen, welche 
die associirten Academien mit speciellet' Rücksicht auf ihre Qualification 
zur Behandlung der betreffenden Fragen bestellen werden. 

2. Die erste Ver ammlung ciner so lchen Fachcommission wird von dem 
Pras identen der internationalen Association oder von dem Prasidenten des 
Ausschusses anberaumt, und in dieser Versammlung winl jede Commis­
sion ihre Geschaflsordnung selbst feststellen. 

3. Jede Fachcommission wird einen Bericht über die ihr empfehlens­
wuth scheincnden Vorschlage an den Prasidenten des internationalen 
Ausschusses et·statten, der denselben den associ irten Academ ien üb er­

mitteln wil'd. 

1L Der Pras ident des Ausschusses soll jedoch het·echtigt sein, solche 
Bel'ichte, falls es ihm angcmessen erschein t, vorher dem Ausschuss zu 
untcrbreiten, und dieser soli seinerseits berechtigt sein, ~en Bericht an 
die Fachcommission zu weiterer Envagung zurückzuleiten. 
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TEXTE ANGLAIS. 

i. Such special Commillecs shall co nsist of J elegates appointed by the 
constituent Academies with speci al reference to the ir qualification to deal 

with the question undel' con ideration . 

2. The first meeting of such a Committee hall by ca lied by the President 
of the International Association or by the President of the Council and at 
th is mee ting each committee sha H adopt ru les for i ts own guidance. 

3. Each special Committee shall make a report embodying such recom­
mcndations as it may think advisable, to the President of the International 
Council who shall tr·ansmit the samc to the consti tuent Academies. 

4. The President of the Council shall, however, have power, if he see 
fi t, beforc transmitting such reports to the consti tuent Academ ies, to 
submit the same to the Council , and this body shall have power to refer 
back the I'cport to the Committee for furthe r con sideration. 

TEXTE FRANÇAIS. 

1. r:es commissions spéciales seront composées de savants que les Aca­
démies pounont choisir, même en dehors d' ell es, à raison de lem compé­

tence relativement aux questions à discute!'. 

2. La date d.e la première réunion de ces Commissions sera fixée par le 
Pr'ésident de l'Association ou par le Président du Comité ; et, dans ce tte pre­
mière réun ion, la Commission fera elle-même son règlement. 

3. Chaque Commission spéciale fera un rapport, contenant telle ou tell e 
r'eco mmanùa tion qu'elle jugera uti le, au Président du Comité, qui le trans­

mettra aux Académies consti tuantes. 

4. Le Président du Comité aura toutefois la fa culté, s' il le juge conve­
nable, de soumettre le ra ppor t au Comité lui-même, avant de le ti'ansmettre 
aux Académies constituantes ; et le Comité pourra renvoyer le rapport, pour 
plus ample informé, à la Commission qui l'aura présenté. 



-30-

Après avoir donné lecture de l'article poi'tant le n° 1, qui ne suscite pas 
de discussion, M. le Président le met aux voix. Il est adopté à l'unanimité. 

L'article 2 est de même, sans discuss ion, adopté à J'unanimité. 

A propos ùe l'article 3, Sir Michael Foster dépose sur le bureau la 
rédaction suivante : 

Chaque Comité spécial présentera aux Académies qui l'auront nommé un rap­
port ur le conclusions qui auront été adoptées . Ces Académie ou cette Académie 
pourront, à leur volonté, communique!' leur rapport au Pré ident du Conseil in­
temational, qui le fera di tl'ibuer aux autl'es Académies a sociée . 

M. Darboux fait remarquer qu'il faut éviter de se mettre en contradiction 
avec l'article 10 des statuts, qui e t ainsi rédigé: 

Pour la prise en considération, l'étude on la prépat'ation d'entreprise et de 
recherches cientifiques d'intér ' t internatioual, des commi ions internationales 
spéciales peuvent, sur la proposition d'une ou de plusieurs de Académies a -
sociécs, être instituée , soit par l'Assemblée générale ou l'une de se deux. Sec- · 
Lion , oit dans l'intervalle entt'e deux A emblée générale , par le Comité ou 
l'une de ses deux. Sections. 

M. Schuster tient beaucoup à ce que l'on ne crée pas d'opposition ent1'e 
les nominations des Commissions et du Comité. 

Devant ces remarques Sir Michael Forster retire sa proposition. 

1. le Président, après avoir constaté que personne ne demande plus la 
parole sur l'article 3 de la proposition de l'Académ ie de Washington, le 
met aux voix. L'article 3 est adopté à l'unanimité. 

M. le Président lit ensu ite l'art. 4. Per onne ne demandant la parole, cet 
at·ticle est mis aux voix et adopté à l'unanimité. 

L'Assemblée vote ensuite ur l'ensemble du projet. C t ensemble est 
aceepté à l'unanimité. ' 

Après avoir rappelé que la Commi sion de Leibniz et c Ile des ti'avaux 
biologiques se l'éunirontà l'Institut le lendemain jeudi à 8h 3om, et qu'à gh 3om 
il y au ra séance de l'Assemblée plénière, M. le Président lève la séance 
à lOb 35m. 

Les Secrétaires : 
H. MOIS AN, GOlliPERZ. 
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ASSEMBLÉE PLÉNIÈRE. 

TROISIÈME SÉANCE, TEl'iUE LE JEUDI 18 AVRIL 1901. 

Présidence de M. Darboux. 

~a séan ce est ouverte à g" 45m. 

Le procès-ved)a l de Ja dern ière séance e t lu e t adop té. 

A u suje t du procès-verbal , l\1. Famintzin expose les considérations sui­
vantes: 

Déclaration concer nant le § 5 des statuts. 

La proposi tion que j'ai l'honneur de présenter à l'Assemblée générale peut ê tre 
résumée de la façon uivante : 

Selon le § 5 : « Chaque Académi e envoie autan t de délégués qu'elle le juge 
convenable » . 

Ce paragr·aphe ne contient aucun e restdction concernant le choix des savants que 
les Académies constituantes jugera ient désirab les de désigner comme délégués à 
J'Assemblée générale de l'Association . 

Les cas peuvent ê tre fréqu ents où, pour la délibération de projets soumis au 
j ugement de l'Associ a tion, les Académies co nstituantes trouveraient nécessaire 
de fa ir·e appel à des savants n'appartenant à aucun e d 'elles. 

L'Association ne peut qu'applaud it• à Ja par·t que prendront ces savants distin­
gués à notre travai l commun. Ce n'e t qu'en leur accord an t tous les droits de 
Membres de no tre Association, pendant la durée de l'Assemblée gé nét·ale, qu e la 
réalisation de ce projet m e parait réali sable. 

D'ap rès le§ 5, les Académies constituantes ont, selon mon opinion, le plein pou­
vo ir de choi ir les délégués pour l'Assemblée générale; e t l' sociation n'e t pas en 
droit de fa ire des objections concer nant les délégués désignés par les Académie 
constituantes. 

Ces considérations, appuyées par M. Darboux , p uis par M. Gomperz, sont 
Yotées par l'Assemblée . 

.M. Darboux fa i t connaître les r ésolutions adoptées par la Section des 

Sc ie nces relativement aux proj ets portan t les no 8, 9 et 1.0 de l'ordre du 
jour; en particu li er, i l transm e t à l 'Assemblée le Rapport sur la proposition 

de l'Académie de Saxe qui lui est remis pa r M . His au nom de la Section des 
Sciences. 

Proposition de l'Académie de Saxe, p résentée par M. His. 

Après avo ir délibéré ur la proposition de la Société royale de Saxe (no 9 
de l'ordre du jou r), le Comité bi ologique propose à l'Association la décision ui­
vante: 



-32-

I 0 La discussion des principes regardant l'organisation internationale des Lra­
aux s ur l'embryologie de l'homme e t d animaux peut, pour le moment, ê tre 

remi eaux Sociétés spéciale (Société anatomiques). 
2° L'A sociation nommera une Commi sion péciale ayant la mission de discuter 

les moyens de faire avancer le é tude e u commun ur l'anatomie du cerveau. 
Elle e ngagera elte Commis ion à di cu ter la formation d'un y tèmeintemational 

d'é tablissement , qui oient de tiné à développer le méthode de recherche, à 
ras embler, d'après des principe unifor·me , le matériel d'ob ervation e t à 
mettre ce demier à la po rtée des sava nt qui pourraient e n avoir be oin. 

Il e t donné acte à la Section de cience de ces Communications. 

:\1. le Président donne ensuite la parole à M. Br·ochar·d pOUl' résumer le 
travail de la Commission des œuvt·es de Leibniz. 

M. Brochard 'excuse de prendre la place de MM. La cheliet· ct Boutroux, dési­
gné d'abord pour représenter l'Académie de Sciences morales et politique , e t 
qui auraient parlé en son nom avec bien plus d'autorité e l de compétence. [1 ont 
é té empêché au dernier moment. L'Académie des Scien cs morale e t politiques 
a propo é à l'A sociation internationale de préparer une édition co mplète de~ 
œ uvres de Leibniz. Elle a pensé qu'au moment oü, r our la premièr·e foi , e réunit 
l'A sociation internationale de Académie , e ll e ne pouvait m ieux faire que 
d'honorer la mémoire du grand pen eur qui, nos confrère allemand nous per­
mettront de le dire, n'appartient pa e ulement à l'Allemagne, mai à l'humanité 
tout e nti ère. L'œuvre de Leibniz es t si é tendue qu'elle intére e à quelque degré 
tous les savant du monde entier·, quel que oill'ordt·e de leur recher·ches, e t il 

. n'est pas exagéré de dire que Leibniz incarne, pour ainsi elire, l'idée que nous 
es ayon de réali er aujourd'hui. Il es t l'universalité même. Dè l'âge de 22 ans il 
rêvait de dres er une Revue bibliographique, un Inventaire cl s connai ances 
humaine , une Encyclopédie l'a emblant toute le scieuce ou fo t·me déductive. 
Toute a vie il fut préoccupé de l'idée de constituer une langue ou ca ractér·i tique 
univer elle. EnOn, comme le rappelait i heureu ement dan on Di cours d'ou­
ve rture M. le Pré. ident Darboux, il eut le premiel' l'idée d'oro-ani er une Fédéra­
tion de Sociétés savantes. li a é té le précur c ur· de notre Association, il e rait 
ju te que notre premier hommage all â t vers lui. 

Il e l d'autant plus désil·able de publie!' les Œuvre de Leibniz qu'il n'existe 
ju qu'ici aucune édition sa ti faisanlc de ce · Œuvres. Les fembre de l'A sociation 
on t sous les yeux une ole trè cla ire rédigée par un de nos jeunes philosophe 
des plus remarquable , 1\1. Louis Co utu ·a t, char""é, il y a quelqu année , par le 
Gouvernement français d'une mi ion e n llemagne, qui a examiné dan· la Biblio­
thèque de Hanovre les manu crit inédit de Leibniz, e t doit prochainement pu­
Illier un volume d'œuvres inédite de ce philo ophe. Il résulte de ce travail qu·à 
l'heu l' ac tuel! e il est à peu pr' impo si ble a u avant de se procurer toutes les 
œ uvres publiée de Leibniz, ép ar c · dan un très grand nombre d'éditions diver es . 
L'édition de Dutens (1768) est e ncore la moin iucomplète. cil de Fouché de 
Careil (r85r-I857), d'Onno Klopp (r864-J884), d'Erdmann, de G rharclt ne r en­
ferment qu'une partie de l'œuvre de Leibniz. Quelque -une même lais cnt à dé-
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s i r e r au po int d e vue d e l'exa c titude . ]} s T t' aité <~p arés , des J.e llre importante 
01 t é té di sém inés d a ns une multilu le d e Rec ue il o u R evu e !", ct n 'ont jamai 
é té r é uni . Enfin, i l ex is te à la Bibliothè qu e d e Hanov re un très g rand 11 ombrc de 
manu scr it in é d its dont le b ib lioth écaire , M. Boclmann, a pub li é e n t88g e l t8g5 le 
cata loo-ue . C'es t un vét' ilab le tr é or r e té in connu jusqu 'à ce jour, e t qu' il Cl'a it 
temp d e r é vé le r au public . l\1 . Coutura i, qui a 1 r i conn ai ance d ' une pa t•ti c cl · 
manu scrit, a bi e n vou lu m 'e n communiqu e r quelqu es-un . Bi e n qu e la p lupart 
d es idées qui y ont e xpo éc sc !fou vent d éj à indiqu ée · da ns les a utr œuv t'es 
de L e ibniz, j'a ir u cons tat l' qu e c e é tudes pré e nte nt le plu s ha ut int é t'~l p a rce 
qu'e ll e m e ttent mi e ux e n lumi è fe ce rtain po int impo rta nt d e la phil o op hic d e 
Le ibniz, qu'e ll e en m ontt'e nt mi e ux l' e nchain em c n l L la. portée , e L perme tte n t 
m ê m e d ' inte rp l'é lc r , plu exac te m e nt qu'o n n e l'a fa it ju qu ' ic i, ce fta in po int s 
importants de ce Lte doc tt·in . 11 ~ e ra i L, d 'ail le ut', upe rnu d ' in s i tCJ' ur l'i ntél'è t 
que p résenterait, pour tou Je tra va ill e ur da n 1 différent ordre. de Sei ncc, 
la publica tion d e l e ttre , d e note , d e eé nc xio ns ou de co rrec ti o ns d e Ja ma in de 
L e ibniz. 

11 n e fa ut d 'a ill e urs pas se di s imul e f qu l'éditi o n d o nt il 'ag it pré ent ra de 
gra nd es difflcultés . La ri che sc m è m c d e la b ibl io th èqu e ci e Ha novre , a ns comp te r 
les le ll t·es e t les œ uvre s in é d ite co n CJ'vées dan s .d'a utre biblioth èque , e L te ll c 
qu e M. Co utura l évalu e à t 3o o u 1 ~0 le nombt·c d e vo lum es qui ser ont n ée a ire. 
On compte plu ' de 1 o.oo le ttres . On re nco ntre pa rfoi · plu ie ur co pie · d 'un mèm 
o uvrage , éc rites par d e cc r·é taires e t ann o tées de la m a in de L e ibniz, avec cles 
cort'ections qui se contre di se nt pa t· l'o i e l ne ont po int da tées . Il fa uclr·a ou to u t 
publ ie!' o u fair e un choi x, ce qui paraît in g u liè re m e nt ha sard e ux . E nfin, un c ul 
édite ur n e a ur·ait accomplit' l'œ uvre imm e n c dont il 'agil. L e co ncour de p lu -
ic ues trava illc ur·s sera n éce a it·e : un m a th é mati c ie n, un ph ilosoph e, un t h ol o­

g ie n, un juri consulte, un h is tori e n; e l lou, n ra i o n du nombre c t d e l' im por­
ta n ce des l e llre , devant ê tr·e au co ura nt d e l'hi to ie littér a ire du xvtt • i ·cie. 

Quell e que o ie nt l es diffi cu ll é , il n e e mbl e pa qu 'e ll e d o ive nt décourage t· la 
boun e volonté d e l'A ocia lion interna tio na le . T ou Je "Tand phil o oph e cl d ux. 
d ernier iè cl e o nt eu le ur édite ur . ic tor Co usin a publi é Jes Œ uvre de De­
ca r te , e l IM. Adam c t Tan ne ry en pré pa t·e nt une n 'O re plu s pa r fa ite dont pl u-
ie ur volum es o nt déjà paru. ne be lle éditi on ci e Spin oza a é té d onn ée à l'occa ion 

du ce nte na ire . L 'All em agne é l "ve à J a nt un monum e nt di g ne de lu i. Se ul, Le ibniz 
a é té oublié . I l y a là un e inj u Lice du or l qu ' LI conv ie nt d e r épare r a u plu s tô t, t 
p er sonne ri 'e t plu capable de m en er à bonn e fin un e te ll e œ uvre qu e l'A ociatiou 
inte rnationa le d es Acadé mie . (Applaudissem ents. ) 

M. D arbo ux ouvee la discus ion sur ce uj et et donne lecture de conclu­
sions de la Commiss ion : 

En vu e d 'un e publica tion proje tée des Œuvre d e Leibn iz, do n t l'exécution era 
oum ise à la p ro cha in e e ion de l 'A oc ia ti o n, la Co m m i s ion propo ede co nfier 

à l'Académ ie d e Scie nce m o rale et politique , à J'Acad é mi e des c ie o e d 
B e rlin el à l'Acadé mi e d e Sc iences d e Pal'i , 1 oin d e dé léguer ch ac u n u n 
directe ur. Ce trois d ir ec te urs a uront pour m i s ion : 1 ° d faire a ppe l à toutes le· 

5 

• 
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bibliothèque et dépôts publics ou privés, en leu r demandantdc signaler toutes Ici' 
pièces utile à la publication; 2° de drc ser un ca talogue de criptif ou ra isonné de 
toute les pièces; 3° de préparer le plan méthodique qu'on pourrait adopter poul' 
l' édition proj etée . 

Les directeurs pourront s'adjoindre des auxiliaires, et d'aill eurs les Académies 
con ti tu an tes seront invitée à dél éguct' des savants charg~s de corr~spondre avec 
Je~ di recteurs ct de leur prêter tout l'a ppui qui sera nécessaire. 

l\I. Gomperz regrette ne pas avo ir· été encore autorisé par son Académie 
i1 volet' cc projet, qui recevra, il en est convaincu, le meilleut' accu eil de 

l'Académie de Vien ne. 

_1. Diels fa it remat·quer qu'il ne s'agit que d'un tt·avail préparatoire, et 
que le vote sm le fond aura lieu lors de la prochaine Assemblée génét·ale, 
et i 1 ne clou te pas que toutes les Académies ne se rallient à cette proposition. 

Personne ne demandant plus la parole sur ce sujet, I. Darboux met aux 

voix chaque paragraphe . 
Les différents paragraphes, ainsi que l'ensemble de la proposition, sont 

adoptés à l'unanimité. 

L'Assemblée décide ensuite qu'elle va passer au choix de la ville clans 

laquelle aura lieu la prochaine Assemblée générale. 

M. Darboux propose de se réunir à Londees. 
Le vote au scrutin secret est fai t suivan t l'appel nominal. 
Le dépouillement donne comme résultats : nombre de bulletins, x 8 ; 

Londres, x8. 

l\1. le Président adresse, au nom de l'Assemblée générale réunie à Paris, 

toutes ses fé licitations à nos confrères de Londres. 

Sit' Archibald Geikie remercie l'Assemblée du choix qu' elle vient de 
faire, et il tient à ajouter que l'Association internationale des Académies 
sera reçue à Londt·es avec la plus grande cordialité. 

La séance es t levée à x x11 t5m. 
Les S ecrétaires : 

H. MOl SAN, GOliPEilZ . 
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A SEMBLÉE PLÉNil~RE. 

QUAT I\I È1!E SÉA 'CE, TE;.;UE Lll SAME DI 20 AVfl ll. 1901. 

Présidence de M. Darboux. 

La éance es t ouverte à 9h3om. 

lH. le Président do nn e la pai·o le h L Mo issa n, pour la lectu r·e du procès­
verbal de la séa nce pe 'cédentc. Ce procès-ve r·bal es t ad opté il l' unanimi té. 

l'Il. le Pt·ésident demande à l'A sembl ée l'autori sa ti on cl'in s · ,. r· dans 
les pr·ocès-ver·baux les rappor·ts in extenso de· différente Commi sion . 
(Adopte.) 

l'I l. Darboux donn e la par·o le à M. Gomperz;, pour la lectUI'e du t•appo r·t 
de la Section des I.ettr·es . 

Rapport sur Les travaux de La Section des Lett res. 

J'a i l'honn eur de pr·ése ntel' à l'As ociation des Académie le Rapport ur­
vant concel'nanll eti I'ésultats obten u · par la ec ti on des Lettre· : 

L La Co mmi ss ion qui a été form ée pour examin er le projet de l'Académie 
Roya le de Scien ce de Bavi ère , re latif il la pub lica tion d'un Co rpus des Dipldmes 
g recs du m oye n ùge ct de temps modernes, a adopté, pa1· six votes co ntre un, 
l e ré o luti ons ·uivantcs: 

1° L 'As emb lée généra le de l'A ocialion des Académ ie (Section de L lll'es ) 
app rouve, en p1·in cipe, le proj e t d'une publication géné ral e des docum e nts "'recs 
propo éc par l'Académ ie tl e l\Juni ch. 

2° Le Académ ie qui s' int é rc sf'l'o nt il ce projet nomme ront, pa1· corre poli­
dance en tre ell es, un e Commi s ion c ha1·gée d'é laborer un p lan défini r if t d'étu­
di ce les dé tail s de la publ i ation . 

3° La Commissio 11 p ropo c1·a le plan rl '• finitif il la ·anction de la p1·ocha in e 
s. em blée gé né1·a le de Académ ies. 

Ces ré ol utions ont é lé mi e aux voix. Lf's cadém ics de Buclape l el d1> 
Chri t ian ia c so nt abs te nu es. L 'Acadé mi e de B e rlin a voté dans lill s ns n '•gat if' ; 
les autre Académ ie 011L accepté le r é o lutior1 · propo éc . 

LI . De de ux qu e ti on: m ise aux voix. dnn · la prem i ''' e séa 11 ce de la l tioJt 
des Le ttre , co nce rn a nt l'Encyclopédie de L' Islam, la première, relati\'C à l' utili t(• 
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de ce tte œ uvt·e , a ré uni l'unanimit é de u !Trages; la econdc, relaü,·c ü la for­
mation d'une Co mmi ion, a été al'fi rmati\'c m c nt ré ·o lu c pa1· toute lès Aca-

dé mi es, e ll es cie Berlin et de Gœttinguc c xcoptées. 
Pui · la Co tnmi s, ion form ée pour c a min c r le p lan de Académies de Le ipzi g , d e 

~.luni ch c t d e Vienne, co ncernant la p ublication d'une pare ill e Encyclopéd ie , a é té 
co mposée de neuf représentants d' .\cad ··m ies adhét·cntes à cc projet; trois <les 
Académies qui a ppt·ouYeutle projet n'y éta ient pas représentée . Les Acadt'mies 
représeutées dan le Co mité sont celle d'A ntsterdam, de Bruxelles, de Budapest, 
de Copcnltague, de Leipzi o-, de Pari (Académie de · Inscription e t Belles-Leu res ), 
d e Saint-Pétcrsbourg, de Rome ct de Vienne. La Com mission a arrèlé les décision s 

SUi\'ant CS : 
Un Comité des délégu é des Académ ies adhé rentes a u projet c t co nstitu(· ü tit1·e 

provi so ire . li es t composé de MM. de Goejc , Go ldzihcr, Buhl, J! isch e r, Barb ie r ci e 

Meynard, von Hoscn, Guicli, Kart~bacel<.. 
M. de Coejc, qui anlit prè. idé la Co mmis ·ion co nstituée par 1 Co ngt·ès inte rna-

ti o na l des Oricutali tes réun i s~\ Pal'is en 1 9ï • est n o mmé Président du no uvl'a u 

Comité . 
Il c . l di·cidé q ue le Académies qu i n'ont pa pris part à la fo rmati on dudit 

Comité auront la faculté, soi t d'élire ultérieurement un délégué, so it de r e noncer 

it s'y t'a ire re pré ·e nt e r. 
Le Comité sc résen·c d 'ailleurs le dro it de s'adjoindre par cooptation de nouveau"\ 

membres cho isi . parmi les d iY crse cadémics. 
L'Arti c le 2 du projet de Yiénue c t adopté sa ns changement. 
Coul'ormémeul ü l'Article 3 dudit projet , le Com ité charge MM. de Gocje, Kara-

bacck e t Goldziher de rédiger un règlem e n1. 
.l\1. llouL ·ma, qui a publié il Leyde, en .1 gg , un s pécimen d e la future Encyc lo-

pédie, c ·t chargé des t'onctions de r (• dactcu t· e n chef' de ce ll e Commission. 
Les Article . !

1
, 5 c l 6 du p rojet de Yicnne, relatifs à l'allribution des fond c t ali • 

r<.,glcmcnt de frais d e rédartion ct d' impress ion, ne pourront ê tre dé finith c ment 
arrètés q11c lorsque les trois membre ci-de s u . dé~ignés auront rédigé le r\gle-

meut. 
Le Co mité décidC' en outre que tou tes le communic<Jtious co nce mant les que -

ti ous scie ntifiques c t fi nan cière se ra ttachant à l'c u trcpri"e devront è trc adt·cs écs 

directe m ent à J. de Gocj e, présiden t du Co mité, à Leyde. 

Il!. Le projet proposé par l'Académie de Vienne conce1·nant une nouve l!<' 
{• dition du 1Jlahâbhârata a été di c ulé dans la séa nce de la Section des Lettres 
du •g, e t la discu;;sion a abouti à la pL'oposi tion s u ivante fol'mul éc par ~DI. Kel'll 

t l Sénart, q ui a é té unanimement adoptée : 

" L'Associa tion iutemationale de Académie , pénétrée de l' ut·gc nt intérêt que 
présenterait poul' les étude indiennes la publica tion d'une éditiou v raim e nt cr i­
tique du Jfahâbhdrata, fait appel a u Gouvcmemcnt de l'Inde e n le priant d e prêter 
it l'entreprise so n co ncoul's le p lus b ienveillant, c t d'employer d'abord l'autorité c t 
les moyen· dont il di spose pour faire p t·éparc l' une liste général e t raisonnée de 
tous les manu sc; rils elu Jlfahcibhârata cxi tant dans les di!Tél·cntc partie de l'lndc, 

qui para îtraient présenter quelque importance. >> 
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IV. L'exam en d' la Co ndition CÙ•ile des etrangers dan les di ve r pay , PI'Oposé 
pn1· l'Acad é mi e de:; Sci e nces tnOJ'i1lt' e t politiques, a é té ajou1·né , e lon la pro po­
·ition de M. Gia so n, à la réunion prochaine de l'As oc iation de cadémic , e n 

vue ·de laquelle M. Glas ou préparera un rapport co ncemant cc s ujet. 

V. L e projet d ' un Co rpus des llfosaïques païe nnes et chrétienne ju qu'au 
1xc sièc le inclu ivcment , pré "e nté pa 1· l'Acad émie de In scriptions et Belle -Lettres, 
a é té discuté da11 la éa 11 ce de la ec tion du 19 av ril. L'on es t convenu de LJ'a iteJ' 
ce p1·oj e t d'abo1·d par la vo ie de la CO I'I'C pondan ce c t de Je fa i1·e examine1· pa1· u11 
Co mité co mpo é pa1· Je cliver es Aca dé mie . 

VI. Le proj et de c réat ion d' un Organe spécial q ui a ura it pour de Lilia l ion de 
publi e1·, au fu1· ct à m cs u1·e de décou ci'Le , le in c ription ne rentl'ant pa cla ns 
le cad re g rec, la tin e t é mitiqu c, pré enté pal' l' cadémi e de Jn scl'iJ Lions, a do nn é 
lieu à une di c uss ion animée et favorable à cc 1 r·ojc t. On es t convenu de t raite r· cc 
. ujet par vo ie de co rrespondance. 

VIL Enfln, le plan prése nté par l'Académ ie de Bc r·lin, re latif à l'o J·gan i at io11 des 
publications co ncemanl la N umismatique ancienne, a é té, clan:; la séa nce du rg avt'i 1, 
Je s ujet d'une cliscu ion prolongée e t trè animée, qu i a abouti à l'ajournement de 
la q ue Lion ju qu'à la réunion prochai11c de l'A ociation international e. 

Pari~, cc ! O avril 190 1 . 

igné: 
Tu. GŒ!PERZ. 

}J. Darboux fait observer que l'Assemblé n'a qu'~t prendre connais ance 
de décisions de la Sec tion des Lettr·es. 

l\I. Helmert demande la parole, pour fix ee la foeme so u laquelle les 
déc isions de l'As ·emblée géné1·ale relatives it la mesme de l'at·c du 
3oe mé1·idien en Af1·ique devront êt1·e tt·an mi cs aux différents Gouve J·­
ncmcnls. Il es time que l'on doit uivl'e la vo ie diplomatique de faço n à en 
sa isir· directement le. États intél'essés. 

} I. le Président OUVI'e la discussion sur cé sujet. 

)f. Waldeyer propose que_ le Pr·é ident fa e co nnaîtl'e par· vo ie diploma­
tique les délibél'ations de l'Association intemationale aux tr·o i Gouvet·ne ­
ment dont l'aJ'C ü mesurer doit tl'aver· el' ou longer· les États, ain i qu'a ux 
Go urernements de la Ru sie et de la Tm·quic. 

M. Helmert pen e qu'il est hien suffisant de pl'éveni!' le troi s Gouve l'­
ncments anglais, allemand et belge. 
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M. de Tilly fait remarquer que c'es t à l'État ind épendant du Cono·o que 

la demande doit s'adresser. 

M. le Président fait connaitrc qu'après avoir pris des info1·mations, il ne 
voit aucune difficul té à adopter la marche suivante: Le Président de l'Asso­
ciation transmettrait la résolution adoptée au Gouvernement français qui se 
chargerait de la communiquer par la voie diplo matique aux Gouvernement · 

qu i seront désignés par l'Association. 

La di eus ion étant épuisée, M. Darb oux me t aux voix la proposition de 
transmettre la résolution de l'Assemblée, rela tive à la mesure d'un nouvel 
arc du mél'icli en, aux Gouvernements anglais et allemand, ainsi qu'à l'lh at 

indépendant du Co ngo . 
Celte pt·oposition est votée à l'unan imité. 

l\1. Gomperz tient à faire remarquer, avant ùe clore la séance, qu e les 
pt'opositions non résolues peuvent Ptl'e ajoumécs , rep rises pat' les Acadé­
mies, discutées par les Commissions, ou renvoyées à la prochaine As ·e m-

blée géné rale de Londres. 

l\I. Darboux demande s'il rest e quelque pt·oposition à présente!' à L\.­
semb lée générale de Paris, en faisan t remarq uee qne, si aucun délégué no 

de mande la pa!'olc, la séance va être levée. 

Sir Archibald Geikie remercie alors l\1. le P1·é ident pour sa gr:w cl e ama~ 
bilité ct poul' la bonn e grâce et l'é nel'gic qu' il a apportées ù la dii·cction 

des débats . 

M. Darboux répond que l'Associa tion internationale des Académies doit 
Je succès de ses tt·avaux à tous les dé légués, qui, sans cesse, ont chet·ché ct 

ont réussi à aplanir toutos les difficultés. ( Applaudissements.) 

PoUl' lui, avan t de rentre!' dans le rang et Je tt·ansmettl'e les pouvoil's 
ùe l'Association à la Royal Society qui, à pal't ir du Ie'· janvier prochain, 
devi endra l'Académie directrice, il ti ont à reme1·cier Sit' Archibald Geiki e 
ct tou · les dél égués de leur cxt1·èmo bienveil lan ce , en les assu rant que 
les quelques jou rs qu'il vient de passer au milieu d' eux lui lais eront un 
des meilleurs et ùcs plus précieux ouvenil's do sa ca rri ère sc ienlifiqu e. Il 
adt·es e les remcrciments de l'As·e mblée à M. H. Diets, vice-président, un 
des ouvriers de la pt·e mièrc hcu t·c, ct à tous les membt·os du ]3ure11u ; 
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M. His, vice-président de la ection des Sciences, MM. Gomper·z et Moissan, 
ecrétaires de l'Assemblée plénière, MM. Van de Sande Bakhuysen et 

E. Müntz, secr·étair·es de la Section des Sciences et de la S ction des 
Lettres. (Applaudissements.) 

La parole est à M. Moissan pour la lecture du procès-verbal. Le procès­
verbal est adopté à l'unanimité. 

La séance est levée à 10" rom. 

Les Secrétaires, 
H. Mor SAN, GoliPEnz. 



PIÈCES ANNEXES DE LA PRE~IIÈRE PARTIE. 

1. 

Procès-verbal de la Commission nommée pour étudier le projet relatif 
au prêt des manuscrits, etc., p résenté par l'A cadémie de Berlin. 

La Commission s'est réunie le mardi 16 avril à t1h3om, sous la présidence 
de M. DmL~. Elle a adopté le proje t qu i a été rappot'té et a reçu l'appt·o­
bation de l'Assemblée plénière dans la séance du 17 avril (voir p. '1 ) . 

n. 

Procès-verbal de la Commission nommée pour étudier les moyen. p rop res à pré­
parer et à p ublier une édition complète des OEuvres de L eibniz. Projet p résentë 
par t 'A cadémie des S ciences morales et politiques de l 'institut de Fra nce. jy o 12 

de l 'ordre du jour . 

La séance es t ouverte le 18 a VI' il 1 901 h 811 3om, sous la présidence de 

M. Darboux. 

_1. Br ochard expose l'importance de cette question (t;oir Assemblée géné­

rale, séance du jeud i d:~ avril 1901, p. 32). 

A la suite des paroles prononcée par l\1. B!'ochard, MM . Hermann Diels 

el Mommsen, au nom de l'Académi e de ·nerlin, déclarent s'associer à la 
proposition rle l'Académie des Sciences morales et politiques, et lui 

expriment lems remercimen ts. 

Sur une observation de .M . Mommsen, il es t d'abord en tendu, la question 
n'ayant pas encore été soumise à l'ex.amen des Académies, qu'il ne s'agit 
enco re que d' un examen préparatoire. Il fau t préparer le vo ies à une publi­
cation éventuelle, la décision ne devan t être pt·ise· que lot'S de la prochai~e 
réunion de l'Association internationale. 

1\l . Hermann Diels expl ique que l' édi tion des OEuvres de Leibniz devrail, 
autant que possible, suivre l'évolution de ce puissant génie, qui allait tou­
jours de l'avant et ne cessait jama is d'étendre et d'approfondit' ses 
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recherches. Il donne lectu1'e d'une lettre de 1\f. Harnack, de l'Académie de 
Berlin, qui approuve · pleinement l'idée soumise à l'Association interna­
tionale et indique quel rlevtait être, selon lui, le plan de l'édition pl'ojetée. 
Il faudrait, dan une première partie, placer toutes les OEuvi'es publiées du 
vivant même de Leibniz, ou dé ignées pu lui pour être publiée . Une 
econde partie contiendrait la Correspondance; et, dans une troi ième, 

figul'uaient toutes les autres OEuvres. 

1\f. Mommsen pense que l'on devrait classer le OEuvres de Leibniz seloh 
les ordres de sciences auxquelles elles se rapporlent. 

M. Brochard fait J'emarquer que l'ordre indiqué par M. Ha1'nack paraît 
préférable; et, poul' la Conespondance, l'ord1·e clH·onologique devrait être 
uivi, car les mêmes lettres traitent souvent de ujets dilTérents. Ainsi, 

dans l'édition Gerhardt, certaines lettres adressées à .Malebranche et 
classées dans la partie philosophique traitent de mathématique ; d'autres, 
adr·essées à Tschimhaus et placées dans les lettres mathématiques, t1·aitent 
en réalité de sujets philosophiques. 

l\f. Darboux fait remarquer· qu'on s'est ti'Ouvé en pl'ésence de la même 
difficulté pour la nouvelle édition des OEuvres de Descartes, qui se publie 
ous les auspices elu Gouvernement français. 

M. de Lasteyrie pense qu'il serait nécessaire tout d'abord de dre ser un 
catalogue exact et raisonné de toutes les OEuv1·es de Leibniz actuellement 
exi tantes. 

1\f. Mommsen ajoute qu'il conviendrait d'adresser un appel à toutes les 
bibliothèques ou collections publiques ou privées, où peuvent e trouver 
encore des OEuvres inédites de Leibniz. 

Pour: l'ol'ganisation du travail, M. Mommsen pense que les Académies de 
Berlin et de Paris devraient désigner deux directeurs qui prendraient la 
responsabilité de l'œuvre entreprise, s'adjoindraient les collaborateurs 
nécessaires, et donneraient aux premiers t1·avaux préparatoires l'unité 
indispensable. 

M. Darboux estime qu'il faudrait au moins trois directeurs, car il serait 
nécessaire que la Science positive fût représentée en même temps que 
la Philosophie. 

6 
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M. Georges Picot , tout en approuvant l' id· ede M. ·Mommsen, pense qu'il 
ne faudrait pas lro p isoler les directeurs choi isdes Académies qui forment 
l'Association, ct qu'il conviendrait de trouver un moyen de les fair parti-

ciper toutes~\ l'œuvre commune. 
Après un échange de vue sur différen ts points de détail, la Co mmission 

se met d'accot·d sur la proposition qui devra être présentée à L\s. emblée 

plénière. ( Voir ce tte proposition p. 3·3.) 



-- --

DEUXIÈlVIE PARTIE. 

A E:.\lBLÉE GÉ\!ÉRALE (SECTl01 DES SCIENCE ). 

Pl\ll:IIIÈRE SÉANCE, TENUE LE llJAilDI 1Q AVIllL 1901. 

Présidence de M. Darboux. 

La séance ct ouverte à 2 11 Jom. 

Les Mem))J'es de la Section désignent comme Vice-Pr·ésident L Hi (Leip­
zio-) et comme Secrétaires, MM. Van de Sandc Bald10yscn (Amsterdam) 
et Moissan (Paris, Académie des Science ). 

L le Président r•a ppclle que le proposition soumises à la Section des 
Science por·tcnt les nos ï, 8, 9 ct 10 de l'or·dr·e du jour remis à tou les 
Membres. Il pr·oposc tout d'abor·d de nommer deux Commi sion : l'une 
qui étudiera la pr·oposition no 7 faite par la Société Royale de Londres, 
et l'autre qui s'occuper·a des deux que ' tions de Biologie. 

La premièr·e Commission, dite du trentie'me méndien, est composée de: 

MM. BAKHUYSEN, Général BAssor, BouQuEr DE LA Gnvtl , DAnooux, DYcK, FonSYTH, 

l-IELliEnr, LINDEMANN, LocKYER, Scnusnn, DE TrtLY, Génél'al ZACIJAlliAE. 

La Commission de Biologie comprendra: 

J\IM. EutERS, FAm TZIN, M. Fo nm, G IAno, Hts, LANNELONGUE, MAREY, 1\Io o, 
PEntuER, RErzws, RmcKE, RotLET, SuERRINGTON, ScuusTER, WALDEYEn , \VALUlit 
V AN r'J-lOFI'. 

La Section r·cnvoie les question 8 ct 9 à la Commission de Biologie. 

M. le Président propose de discuter d'abord, et en éance générale, la pr:o­
position portant le no 10: cc Communication de la Société Royale de Londres, 
relative au Catalogue international de littérature sâentifique, Jo nt elle a pris 
la direction ». 

1\f. Darboux expose l'état de la question et rappelle avec quel dévoue­
ment, Cjuel esprit de suite et quelle persévérance la publication d'un 



Catalogue international de littérature scientifique, classé par ordre de ma­
tières, a été entreprise et poursuivie depuis 1 8g6 par la Société Royale de 

Londres. 

Sir Michaël Foster donne quelques détails sur l'avancement de celte 
œuvre hibliogt·aphique, qui est en très bonne voie ct se poursuit réguli è-

rement. 

M. Van t'Hoff rapporte que le Mini stère allemand a voté les fonds néce ·­
sait·es à l'exécution de la part de ce travail qui revient à l'Allemagne. Le 
Bureau régional a été cons titué, et il ne reste plus qu'à poursuivre la créa­
tion d'un Comité scientifique, auquel le Bureau régional aura recours dan s 

le cas où des difficul tés se présenteraient. 

M. Famintzin annonce que plu ieurs réunions ont été tenues à Saint­
Pétersbourg, 1l ce sujet, pendant ce t hivet' , et qu e l'organisation du Bureau 

ré~ional est en bonne voie. 
v 

M. Mosso déclare que l'Italie a formé son Bureau régional et ,que les 
:Membres en ont été choisis dans différen tes parties du royaume. 

l\'1. Darboux fait connaître que, pour la France, le Bureau régional a été 
constitué ct se compose d'autant de membres que le Catalogue comporte 
de sciences différentes. Il ajoute que l'analyse des travaux a commencé 
à partir du 1er janvier 1901 et que les fiche des trois premiers moi sont 
déjà faites en pat·tie. Il espère que l'accueil fait en France au nouveau 
Catalogue pct·mettra de dépasset' rapidement le nombre des sousct·iption -

pt·omtses. 

M. le Président propose à la Sectio n des Sciences d'adresser des remer­
ciments à la Société Royale de Londres comme un hommage t'endu à 

l'œuvt·e importante qu'elle a bien voulu entreprendt·e. (Adopte.) 

M. le Président constate que l'ordre du jour de la Section ne compl'end 
plus que les qu es tions dont l'examen a été renvoyé, soit à la Commission 
du trentième méridien, soit à la Commission biologique. Il propose donc de 
lever la séance pour permettre à ces deux Commissions de se réunir immé-

diatem nt. 

A ce sujet, Sit' Michael Forster demande de quelle façon les cction 
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po urt'ont être sa isies régulièt'ement de questions à discuter et comment 
on reconnaîtea l'intérêt international des différentes questions: 

M. His demande que les questions soient toujours renvoyées aux Sections 
ava nt d'être discutée par l'Assemblée générale. 

Au co ntt'ait•e, M. Rücker désire que la question soit discutée en As emblée 
généeale ava nt de paevenir aux Sections, puis aux Commissions. Il dépo e sur 
le bureau la proposition uivante: cc Avant de so umettre à un Comité spécial 
une que tion transmise à l'Association, la Section intére ée devra la 
pt'endee en co nsidération préliminaire. La Section devra décidet' si laques­
tion peut êtt'C résolue , ans coopération internationale, ou s' il y a quelqu e 
ra ison spéciale pour que l'Association s'en charge.» 

M. Lindemann pense qu'au préalable les différentes Académie doivent 
être consultée . 

M. Forsyth ajoute que les Comités ont intérê t à ne ùiscutet' que Ies qu es­
tions véritablement intemationale . 

1\'f. Darboux fait remat'quer que toutes ces questions, étant d'ordre 
général, seront renvoyées à la pt'ochaine réunion de l'Assemblée plénière. 
( Voir p. 27 .) 

.La séance es t levée à L~" rom. 

SECTION DES SCIE rcEs . 

L es Secrétaires, 
BAKUUYSEN, 1\fors AN. 

DEUXIÈME SÉANCE, TllNUR LE l\IA RDI 16 AV RIL 190J. 

Présidence de M. Darboux. 

La séance es t ouverte à 5" 3om. 

1\i. le Président t'end compte du travail des Comm issions. 

La Commission de Géodésie a acc ueilli avec la plu grande fav ur· le 
projet t·elatif à la mesure du trentième méridien; la situation de l'arc qu' il 
s'agit de mesurer en Afrique es t pat'ticulièrement favo rable pui qu'il 
s'é tend des deux côtés de l'équateur. La Commission to utefois. émet le vœu 
que les latitudes a tl'onomiques soient déterminées à chaque station o-éo­
désique et elle appelle l'attention sur le haut intérêt qu'il y aUI·ait à accom-
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pagnet' aussi les mesures géodésiques d'obsct•vations relatives à. lape antcut' 
et au magnétisme terrestre ainsi que de recherches géologiques. 

Les conclusions cle la Commission sont votées à l'unanimité. Elles se1·ont 

présentées à. l'Assemblée générale. ( Voir p. 25 .) 
La Commission de Biologie a exa miné le projet n° 8 relatif au contl'ôle 

des instruments de Physiologie, présenté par l'Académie des Sciences de 
Paeis, et propose d'adopter les conclusions el u rapport de r. Marey. (Adopte 

à l'1manimité.) 
Ell e ajoute que la question no 9 se ra •·a ppol'tée ultéeieut·c ment. 

La séance est levée à 5"5om. 
Les Secrétaires, 

BAKLlüYSH · , IoiSSAN . 

SECTlO~ DES SCIE~CES. 

T HOl IÈlJE SÉA~CE, TENUE LE JEUD I 18 AVRIL J!)Q\. 

Présidence de M. His. 

La séance est ouver te h 8"3om par .M. His, Vice-PrésidenL 

La discussion de l' arti cle 9 de l'ordt·e ùu jour, qui avait été uspendue Il' 

16 avri l, es t reprise . 

.M. le Président dépose sut· le bureau la rédaction suivante, adoptée par 

la Commission de Biologie: 

<< Apt'ès avo ir délibét•é sul' la proposition de la Société Royale de axe 
( n°9 de l'ol'dre du jour), la Commission de Biologie propose à la Section des 

Sciences de décider que : 
1° La discussion des pl'incipes regarda nt l'organisation int.emationa le 

des tl'avaux sur l'embryologie de. l'homme ct des animaux peut être , pou1· 
le moment, transmi se aux sociétés spéc~ales (Sociétés anatomiques). 

2° L'Association nommera une Commission spéciale ayant la mission de 
discute!' les moyens de faire avancet·les étuùes en commun :sur l'anatomie 

du cerveau. 
Ell e engagera cette Commission à discu ter 1 a formation d'un système in ter-

national d'établissem ents qui so i nt destinés à développer les méthod es 
de rechet·ches, à rassembler d'après des pt'incipcs unifo t·mes le ma tériel 
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d'observation, et à mettre ce derni er à la portée des saYants qui pomr·ai ent 
en avoi r· besoin. 

Ces conclusions sont adoptées, apt'ès une cour·te discussion. 

ta séance est levée à 8"5om. 

L es S ecrétaires, 
BAKnu.vsEx, M o 1 AN. 

~ECTION DES SCIENCES. 

QU ,lTJtlÈl!E SÊAXCE, TEX UE LE AliEDl 20 AVRIL 190J . 

Présidence de M. Darboux. 

La éance est ouver·te à roh IOm par M. Darboux, Présid ent. 

La parole est donnée à M. Moissan pour· la lec tul'e du pl'ocè -ver·bal de la 
pr•emière séance du mar·di 16 avril rgor. 

Le procès-verbal e t adopté à l'unanimité. 

l\I. Moissan donne ens ui te lectme de procès-ver·baux de la deux ième 
séance du rG avri l Igor, de la troisième séa nce du 18 avril Igor et de la 
quatrième séance du 20 avril rgor. 

Tous ces procè -verbaux sont adoptés à l'unanimité sans di scu ion. 

La séance e t levée à ro 11 2om. 

L es S ecrétaires, 
BA.Kn YSEN, Mo1 . A · . 



- !~8 -

PIÈCES ANNEXES DE LA DEUXIÈME PARTIE. 

I. 

Commission biologique chargée par la Section des Sc iences d 'examiner les proj ets 
inscrits à l'ordre du jour sous les nos 8 et 9. 

Cette Commission s'est réunie deux fois sous la présidence de M. W. His, 

Vice-Peésident de la· secti on des Sciences. 
Dans sa première séance, ouverte le mardi 16 avril à 4b Iom, elle a pris con-

naissance du Rapport et des explications de M. Marey sur le projet portant 
le n° 8 de l'ordre du jour et elle a adopté les conclusions de ce Rappot·t. 

Elle a en même temps commencé la discussion du peojet portant le n° 9 

( Anatomie du cerveau). 
Dans sa seconde séance tenue le jeudi matin r8 avril, elle s'e t mise d'ac-

coed sur les conclusions qui ont été soumi ses le même jour à la Section des 

~ ciences et à l'Assemblée plénière. ( Voir pp. 3r et 46. ) 

Il. 

Commission du trentième méridien chargée par la Section des S ciences d'examiner 
le projet inscrit sous le n° 7 à l 'ordre du jour. 

Cette Commission s'est réunie le 16 avril à 4h rom. Elle a pt·is connais­

sance du Rapport du Dr Gill et des cartes qui l'accompagnent. 
Après une discussion à laquelle ont pris part MM. Helmert, général Bas­

sot, van de San de Bakhuysen, Bouquet de la Grye, Darboux, etc., elle a arrêté 

le projet de résolution qui a été présenté le même jour à la Section des 
Sciences et le mercredi 17 avril à l'Assemblée plénière. (Voir pp. 2S et 45.) · 



TROISIÈME PARTIE. 

ASSE ŒLÉE GÉ ÉRALE (SECTION DES LETTRES). 

P ll E:UI Èil E S'ËAJ\"CE, TENUE LE ~lAitDI 1(} AVRIL 1901. 

Présidence de M. Diels. 

La séance es t ouvei' te à 2 1'3om. 

M. Gomperz es t nommé ·secrétait'e de la Section , M. Müntz sec rétait'e 
adjoin t. 

M. Krumbacher a la pat'ole pbur cxposet' le pt'ogt'amme du Corpus des 
Dipl ômes gl'ec . 

. M. Jirecek appui e ce pt'oj et. 

1\J . Goldziher déclare qu'il so um ettra à l 'Acarl émie de Bud ape t ad 

riferendum la J'ésoluti on qui sera adoptée par l'Association intern a- · 
tion alc. 

M. d'Oldenbourg ann once que l'Académie de Saint-P étersbo urg publiera 
les Dip lôme grecs recuei lli s au mont Atho., mais qu"cll e est prête à so u­
mettJ'e cette·publicati on aux règ les généra le ado11tées par l'A oc ia ti on. 

M. le Président annonce que l'Académ ie de Bedin n'a pa l ' in te nti on de 
s'assoc ier à la publi cation. 

1\I. Krumbacher fait obse rve r que so n progmmme peut pi'ê ter à revi ­
sion; il insiste SUl' la nécess ité de se borner aux documents en lang ue 
grecque, vu que ces docum ents représentent le plu souvent un ensembl e 
de faits bi en co ncret. 

I. Mommsen comba t ce tte mani ère de voir; il objecte que tous les 
recueil s tle la nature de ce lui que préco nise M. Krumbacher répond ent à 
des divi sions géog eaphiques ou politique nettement détermi née . JI ajoute 
que l 'Aca démi e de Be din adh éeel'a it peut-êtt'e si le projet sc limita it ~ un ­
l'ég ion spéc ial e. 

7 
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1\I. Krumbacher se déclare prêt à un certain nombre de modifications et 

demande la nomination d'une Commission spéciale. 
Cette Commi sion sera composée de MM. Krumbacher, Mommsen, 

Gelzer, Heibet'g, Omont, d'Oldenbourg, Jirecek. 

L'Assemblée passe à l'examen de la propo-ition relative à la publication 

d'une Encyclopédie de l' Islam. 

M. Karabacek appuie le projet, qui émane de trois Congrès interna­

tionaux d'or ientali stes. 

M. Barbier de Meynard parle dans le même sens; tout en estim an t qu'un 
travail de cette natuee doit êtee placé sous l'autorité d'un spécialiste, il 
insiste pour que les Académies co nstituantes accordent tl l'œuvre un con-

cours matériel. 

M. Sachau , tout en con tatant l'intérêt ùu projet, objecte qu'il s'agit, 
dans une cct'taine mesure, d'une entreprise de libl'airic. Oe l'Académie de 
Bel'lin ne ct'oit pas devoit' s'associe!' à une œuvl'e qui ne eentce pa dan s le 

domaine de l'érudition pure. 

l'Il. Karabacek réplique qu'il n'est pas indispensable que toutes le 
Académies faisant pat'tie de l'Association internationale adhèrent au 
projet de publication. Il ajoute que l'Encyclopédie des sciences mathé­
matiques a été entreprise par des Académies, non pal' des éd iteur . 

M. Goldziher défend le même point ùe vue. Les diffét'ents Congt·ès 
d'orientalistes ont, depuis longtemps déjà , décidé de demander aux Aca­
démies leur participation matérielle. Il s'agit d'un vrai trava il d'érudi­
tion, non d'une compilation proprement elite ; la paet la plus large seea 

faite aux recherches originales. 

M. Barbier de Meynard déclare que l'œuvre , tout en gardant un carac­
tère strictement scientifique, pourra rend t·e une foule de services peatiques 
qui méritent les sympathies des Académies comme des Gouvemements. 

l\I. Sachau réplique qu'il y a une grande différence entre une encyclo­
pédie et des travaux originaux approfondis. La tâche des Académie 
consiste à enco urager les recherches indépendantes. Les arguments 
produits jusqu'i ci prouvent que l'œuvre pourra prospérer sans le eoncour· 
des Académ ies. Il ne manque que de l' argent. Or, il s'agit de savoir si 
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l'Associati on in te rn at ionale n'a d'a utre mi ss ion que de procurer des fonds 
aux ent repri es en co urs d'exécuti on. C'es t là un e que tion du plus haut 
intérêt pour l'aveniJ' de l'Assoc iation. 

Du moment, d'ail leur , où l'Académie royale de Berlin n'a pas cru devoi1· 
app1·ouver ce tte publi ca ti on, M. Sachau estim e qu'i l ne lui apparti ent pa s 
J e sc prononcer en sa fave UI'. 

M. Gomperz s'a ttache à co mbattre les obj ec ti on pr·écédentes. L'Académie 
de Vienn e, dont il es t le délégué, a pom pr·incipe de n'accorder de 
subventi on qu 'aux ouvrages pt·êt pour l 'impress ion. 

l\1. Fischer défend également le _projet. Il affirme que l'Encyclopéd ie 
serait utile même à ceux qui ne s'occupent pa spéc ialement d'é tudes 
orientales. 

l\l. Guidi fa it co nnaî tt·e qu e l'Académie des Lin ce i est égalemen t favorabl e 
à la publi ca ti on. 

Apr·ès plu ~ i e ur·s observati ons faites par l\IM . Baiss ier et Wa ll on, M. le 
Président met aux voix l'adoption du pl'ojet en aj outant qu ' il y aura li eu de 
distingue!' entee les Académies qui juge nt l'œuvre util e et ce ll es qui y 
pr·e ndr·o nt part. 

M. Karabacek déc lare qu'il ne s'agit que d'un vote pt·élim inair·e, qut ne 
li era aucun e Aca démi e. 

l\1 . Sénart demande également à réserve r· les dl'oits de chaque Académi e. 

Le vo te es t formul é com me uit : 

La Section des lettres de l'Association, reco nn aissant la crrande impor·­
ta nce de l'Encyclopédie de l'Islam, lui do nne son ap pr·obati on entière. 

Ce tte pt·em ière proposition est ado ptée à l'unanimité de Iq votants. 

M. le Président demande ensuite quels ont le délégués qu i ont reç u 
de leur· Aca démi e la mi ss ion d'appuyer le projet, ans engager en quoi que 
ce so it la parti cip ation fin ancière de leur Académi e. 

So nt favorabl es : les Académi es d'Amsterda m, Bruxelle , Chri sti ani a, 
Co penhague, Leipzi g, Muni ch, Pari s (Académi e de In sc r·ip tio n ), Sa int­
Pétersbourg, Rome, Vi enn e. 

Ém ettent un vote négatif: le Académi es J e Bedin ct de Gœttingue. 
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1\1. K\rabacek demande que les douze Académies favorable nomment 
chacune un délégué, chargé de les représenter au sein du Com ité de 

direction de l'Encyclopédie de l'Islam. 
M. Fredericq propose de réunir merct·eùi proèhain les dé légué favo-

rables à la proposition , après la séance plénière. 

La séance e t levée à {1
11 tSm. ÛOJII'EII Z. 

SECTION ])ES LETTI1ES. 

DEUX IÈl lE SÉA:NCE, Til UE LE . VF.:-IDR llOI 19 AVRIL 190 l. 

Présidence de M. Diels. 

La séance es t ouverte à gh I sm. 
Le procès-verbal de la séance précé<lente e t lu et adopté. 
L'o t·drc du jour appelle la lectu t·e des résolution adoptées pat' les Co m-

missions ùu Corpus des Diplômes grecs, et de l'Encyclopédie mu ' ulmane. 
1\'I. Iüumhachcr co mmunique le vœu form ulé pa r la Commissio n du C01 pus. 

Ce vœ u es t ain si conçu: 
1° L'Assemblée générale de l'Association des Académ ies a pp rou vc en pei n­

cipe le projet d'une publication générale des doc uments grec du moye n 

âge proposé par l'Académie de Munich. 
2° Les Académie qui s' intéres eront à ce projet nommet·ont pat' co t·t·cs -

pondance entre elles une Commi sion chat·gée d'élaborer un plan léfinitil' 

et d'étudi er les dé tail s de la publ ication. 
3° l,a Commission proposera le plan définitif à la sanction de la prochaine 

·Assemblée gé nér·al e de l'Association internationale des Académies. 

Ont émis un vote favorab le les Académies cl' Ams terdam, Bruxelle , Copen­
hague, Gœttin gue, Leipzig, Munich, P~l'is ( Académie des I nsceiplions et 
Bell es-Lettres), Paris (Académie des Sciences mora les ct po litiqu es). 

Rome, aint-Pétersbourg, Vienne. 
Le délégué de l'Académie de Berlin a émis un vote négatif. 
Le·s dé légués des Académies de Buda-Pesth et de Chr·i ti ania sc 

sont abstenus. 

La proposition est adoptée . 
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M. Gomperz communique le résultats des teavaux de la Com mi, ion de 
l'Encyclopédie musulman e. 

M. Kern a la parol e sur le p1·ojet de publication d'un éditio n ceitiquc 
du Mahàbhâeata.ll estime que ce peojet est p1·ématuré et pro po ede deman­
der au gouveenement a n gl~is de fai1·e dressee un catalogue auss i complet 
que possible des manuscrits conservé::; dans les Bibliothèques de l'Inde. 

M. Karabacek déGiare que c'est par e1·reur que le p1·ojet a été soumi ~~ 

l' sociation. 

1\lM. Sénart , Gomperz, Leo et Sachau appui ent le vœu émis par M. Kcl'l1: 
il semit à souhaiter que l'A sociation interv înt auprè du Gouvernement 
anglais. 

La Section adopte le vœu dont le texte a été I'eproduit ci -d essus 
(voir p. 36) . 

1\1. Glasson cnteetient la Section du projet de publi cation de toul!•s 
les lois intére ·ant la Condition civile des éteangers dan les divers 
pay . Il déclare qu'é~ant donnée l'absence de juriscon ulte étrange ,·· 
dans la cssion actuelle, il propose de renvoye!' la question au prochain 
Congrès. 

1\1. Picot demande que, tout en ajournant la question, l'on dé 1gn e 
dè à présent un rapporLeul'. I. Glasson e t nommé rappol'tem. 

La ection pa sc à la di cu · ion du projet de pub li ation d'un Cotpus 
des 'losaïques païennes ct ch 1·é ti ennc ju qu'au 1xc iècle inclu ivcment. 
.1\f Müntz propose de renvoyee cc p1·ojet (qui n'a pas ·té communiqué 
en temp uti.le à l'As ociation) à l'examen de Comité péciaux qui 
sera ien t nommé par chaque Académ ie . 

. M. Perrot insiste ue l'intéi·êt de la publication. 

Le proj et de eenvoi p1·ésenté par M. Müntz est adopté. 

L'ordre du joui' appelle l'examen du projet de c1·éation d'un Organe 
spécial pour les ins riptions n rentrant pas dans le cadee latin, g1·ec ou 
émitique. 

I. Lieblein appu ie ce projet dont l' initiat ive J' emonte à 1 1. Bugge, de 
Ch ri Lian i a, et Michel Bréal. 
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~1. Bréal xposc à grands trai ts l'ut1lité de la publ ication. 

M. Sachau demande plusictns modifications : il estime qu'il faudrait 
séparer les in scriptions en langues étrusque el ibère, des inscriptions J e 
J'Asie Jineut'C . ll insiste en outre sur l'intérêt qu'il y aUt'ait à orga­

niser des missions pour rechercher les inscriptions inédites . 

j[. Philippe Berger ap puie l' opinion émise par M. Sachau . 

l\1. Bréal déclat'e limiter son projet à la publication d'un recueil. 

:'II. Perrot ajou te qu'il serai t peut-être témé t•an·e d'o rgani se r des missions 

ayant un objectif aussi spécial. 
:\1. Mommsen insiste sur l'intérêt que présenterait la fondation d'un 

recueil ana logue à l'Ephemeris epigraphica. 

:'II. de Lasteyrie propose la nomination pl'éliminaire d'une Commission . 

l\I. Gomperz, tout en se montrant favorable, fait des réserves au sujet de 
ce proj et, qui n'a pas été co mmuniqué en te mps utile à l'Association inter-

nationale. 
l\1. le Président propose de renvoyer la question a l' examen des diffé­

rentes Académies. Cette proposition est adoptée . 

~r. Mommsen, au suj et du projet de publicat ion d'un Corpus nummorum, 

Jéclare qu'il ne dem ande pour son proje t qu'une prise en considét·ation 
et la nomin ation d'un Comité qui soumettrai t à la prochaine A semblée 

gé nérale nn proj et défin itif. 
~'L Babelon rappetl e que l'Associatio n se trouve en présence d'un e 

publication cléjà engagée. Un demi-volume du Corpus a en effet déjà 
paru par les soins de l'Académie de Berli n. M. Babelon signale, d'autre 
part, le tt·avail commencé par 1. Waddington sut' la numi matique de 
l'Asie Mineure et qui paraîlt'a inces amment. ous les auspi ces de l'Aca-

démie des Inscriptions et Belles-Lettre . 
Il ann once également son inten tion de s' occuper de la numi matique 

de l'Aft·ique grecque, sous les auspices de la même Académie. Le projet d'un 
Corpus nummorum a donc, en réalité, déjà reçu un commencement d'exé-

cution, aussi hien à Paris qu'il Berlin. 
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M. Mommsen répond qu'il connaît pal'faitement le tra ail de I. Wad­

dington; mais il n'e ti me pa que ce travailt'éponde directement au but que 
poursuit le Corpus nummorwn. 

li demande aux Académie cons tituante de nommer une Commi sion 
chargée d'étudier la division du travail. Pour le moment, il uffirait d'émettt·e 
un vœu favot'able ·ur l'utilité de l'entrepri ·e. 

::\1. Perrot fait ob erver que, l'Académie de Berlin ayant déjà publié un 
premier demi-volume, il lui paraît difficile de fai t'e in.te'rvenir l'Association 
internationale pour élaborer un prog~amme. 

::\1. Mommsen répond qu'il regrette de n'avait' pas connu à temps les 
projet de publication de papiers de M. Waddington ; inon, il eùt été 
facile de fondre les deux publications. 

::\1. Boissier, tout en con tatant l'exi tence d'un contlil qu'il co nsidèt·e 
comme irréparab le, propose d'accepte•· d'une manière aénérale le p•·ojct 
de 1. Mommsen. 

M. Mommsen estime que la nomination d'u ne Commis ion atténuet·ait 
le inco nvénients de la concurrence qui e pt'oduil'a fatalement. 

La Section décide que le projet de f. Mommsen e· t ajoumé a la pro­
chaine se sion. 

Des remercîments sont votés à M. le Président de la Section. 
Le procès-verbal de la séance e t lu et adopté. 

La éance et levée à 11 1'. 
E. Iür.:TZ. 
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PIÈCES ANNEXES DE LA TROl SlÈ~Œ PARTIE. 

Procès-verbal de la Commission nommée pour l'examen du proj et relcuif à lâ 
publication d 'un Corpus des Diplômes g recs, présenté par L'Académie de 

Munich. 

Pt·ésents : MM. Gelzee (L ipzig). Jieecek (Vienne) . Krumbachee (Mu­
nich), Leo ( Gœltin gue ), d'Oldenbourg (Saint-Pélcesbourg) . Mommsen 
(Bedin ), Omont (Paris, Académie des Inscriptions), Heiberg (Copenhague). 

La Commission appt·ouve, par G votes contee 1 (Bedin ) . \es Académies 
de Budapest ct de Christiania s'étant abstenu .s, le résolutio ns qui ont été 
reproduites dans la quatt·ième séance de l'Assemb lée plénièee (voir p. 35) . 

La Co mmission s'el eéunie le ' t8 avril. 

--- -

Séance de la Commission de l'Encyclopédie musulmane. 

La Co mmiss ion s'e t réunie, le mercred i 17 aveil, au Palais de \'Jn stitul, 

a Sh3om du matin. 
Sur les douze Académies qui ont donné leue appt·obation au projet de 

\'Encyclopédie musulmane, neuf sont repré entées à \a séanc~ . Ce so nt: 
Amste.edam (M. de Goeje); Beuxelles (M. Fredericq); Uudape l 

(M. Goldzihet·); Copenhague (M. Heibeeg); Leipzig (M . Fischel') ; Paeis, 
Académ ie des In scriptions (M. Bat·bier de Meynaed); Saint-Péters­
bout'g (M. cl'Ol(lcnbouq;); Rome (~1. Guidi); Vienne (M . Kat·abacek). 

Après avoir attentivement examiné les peoposition présentées pat· 
M. Karabacel< au nom de l'Académie de Vienne, relativement a l' exécution 
du projet , la Commission.anêtè les déci ions qui ont été reproduites dans 

\a quatt·ième séance de l'Assemblée plénière (voir p. 35) . 

---



QUATRIÈNIE PARTIE. 

STATUTS DE L'ASSOCIATJO INTERNATIO ALE 
ET 

DISPOSITIONS REGLEMENTAJ RES. 

I. 

TATUT ADOPTÉS DANS LA CO NFÉRENCE TENUE A WŒ BADE~ 
LE 9 ET 10 OCTOBRE f899. 

§ :L. 

1° Les Académies ct Sociétés savante représentées à Wiesbaden ont 
décidé de fonder un e union internationale des principaux cor·ps savants du 
monde en ti er qui prendt'a le nom suivant : Assoàation Internationale des 
Académies. 

2° Le lVIernbT'es de ce tte Association sont les Académie uivante ( par 
or·dr·e alphabétique) : 

1. L'Académie royale de Science de Prus e, à Bel'iin. 
IL La Société eoyale de Science , à Gœttingue. 

III. La Société royale des Sciences de Saxe, à Leipzig. 
IV. La Société royale, à Londre . 

V. L'Académie royale de· Science de Ravi ère, à Munich. 
YI. L' cadémie des Science de l 'In titut de I<'1·ance, à Pari 

VU. L'Académie royale de Lincei, à Rome. 

VIII. L' cadémie imp ériale de Science , à Saint-Pétersbourg. 
IX. L'Académie impé riale des cience , à Vienne. 
X. L'Académie nationale des Sciences, à Wa hington. 

3° Seront invitées à en l'aire partie les Académies suivantes ( pal' or·dr·e 
alphabétique) : 

I. L'Académie royale des Sciences à Am terdam; 

8 
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H. L'Académie 1·oya le de Sciences, des Lettres et des Beaux-Arts de Bel­

gique à Bruxelles; 
III. L'Académie hon gro ise des Sciences à Budapest ; 
IV. La Société des Sciences à Christiania; 
V. La Société royale des Science à Copenhague; 

VI. L'Académie royale de l'Histoire à Mad l'id; 
VII. L'Académie des Inscriptions et Belles-Letlres de l'Institut de France, à 

Paris; 
Vlll. L'Académie des Sci ences morales et politiqu es de l'Institut de France,~~ 

Paris; 
lX. L'Académie royale suédoi e des Sciences à Stockholm. 

4o L'adhésion de chacune de ces Acad ·mies résultera d'une déclaration 

envoyée à l'Académie de Berlin avan t le 1er mai 1 900. 

8 2. 

1° L'admission d' une nouvelle Académie ne po urra se faire qu' à une ma­

jorité des de ux tiers des Académies associées . 
2° Elle ne pourra être proposée que pat' l' une des Académ ies associées. 
3° Chaque Académie peut, en tout temps, e re tirer en fa isant une décla-

ration, so it au Comité(§ 9), soit à l'Assemblée gén érale(§ 5 ). 

§ 3. 

1° L'As ociation a pour but de pt·épat'C l' ou de promouvoit• des Lravaux 
scientifiques d'intérêt général qui seront proposés par une des Académies 
associées et, d'une manière générale , de fac iliter les rapports scien tifiques 

entre les différents pays. 
2° Chaque Académie se ré erve, dans chaque cas par ti culier, le deoit de 

prêter ou de refuser son concours, ainsi que le cho ix des voies à prendre 

et des moyens à employer. 
§ 4. 

Les organes de l'Association sont= 
a. L'Assemblée générale; 

b. Le Comité. 
§ 5. 

t
0 

A l'Assemblée générale, chaque Académie envoie autant de délégués 

qu'elle le jùge convenable. 
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2° L'Assemblée générale comprend deux Sections: la Section des Science 
et la Section des Lettres. 

3° Chaque Académie peut, suivant sa composition, envoyer des dé lé­
gués à l'une des Sections eulement, ou aux deux. 

{~o Dans les Assemblées générales, il y a des séances plénières et des 
éance de Sections. 

5° Dans les séances de Sect ions, comme dans les séances générales, 
chaque Académie ne dispose que d'un vote, qui doit être émis par le 
membre de sa délégation qu'elle aura désigné. 

6° Les décisions prises par une des Sections devront être simplement 
communiquées en assemblée plénière; elles n'ont besoin de confirmation 
que dans les cas où les intérêts des deux Section sont engagés. Dans les 
cas d'mgence, le Comité peut provoquer par voie de corre pondance la 
décision des Académies associées. 

§ 6. 

I 0 L'Assemblée générale se tient tou les trois ans. 
2° Sur la propo ition du Comité ou d'une des Académies associées, sa 

réunion pourra être avancée ou retardée, si cette proposition est approuvée 
à la majorité des votes émis par le Académies. 

3° Des réunions extraordinai1·es d'une seule Section peuvent, avec l'assen­
timent de la moitié au moins de Académies représentées auprès de cette 

ection, être ordonnées par le Comité. 

§ 7. 

La convocation d'une réunion est faite par le Président du Comité. 

§ 8. 

Le lieu des réunions est fixé chaque fois, pour la réunion suivante, par 
l'Assemblée géné1·ale. 

§ 9. 

1° Dans l'intervalle entre deux Assemblées générales, l'A soc1atwn est 
représentée par le Comité; chaque Académie y délègue un ou deux de ses 
membres, suivant qu'elie prend part à l'une des Sections ou aux deux. 

2° Dans les réunions générales du Comité, les deux délégués d'une même 
Académie ne dispo ent que d'une voix. 
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3° Le Comité a un Pt·ésident et un Vice-Pré ident, qui doivent appat·tenir 

à des Sections d iffét·entes. 
4o Le Prés ident du Comité est le délégué de l'Académie directrice(§ 9, çt) . 

et, dans Je cas où ce tte Académie a deux délégués, celui des deux qu'elle 

au ra elle-même désigné. 
5° Le Vice-Président est élu par le Comi té en séance plénière, pat·mi les 

Membre de celle des de ux Sections à laquelle il doit appartenit·. 
6° Le Comité acco mplit sa tâche, su ivant les cas , soit dans des réunions, 

so it par voie de correspondance, et cela, dan son plenum ou dans chacune 

de ses Sections. 
7° D'ailleurs, il fait lui-mêm e son règlement. 
8° Pour chaque réunion générale de l'Association, il dresse un Happot'l 

sur sa ges tion. 
go L'Académie di1·ectrice est celte du lieu da ns lequel doit se tenit· la 

plus prochaine réunion générale. 
10° Le changement d'Académie di rectr ice s'effectue cependant, non pas 

exactement à la fin d'une Assemblée géné1·alc , mais à la fin de l'année 

civile clans laquelle s'est ten e cette A. semblée. 
1 1 o Les pouvoit·s du Comité expi rent el doivent êtt·e renouvelés au mo-

ment de ce changement. 
§ 10. 

Pour la prise en considération, l'étude ou la préparation d'entrept·ises et 
de recherches scientifiques 'intérêt in ternational, des Commissions inter­
nationales spéciales peuvent, sur la pt•opo ition d'une ou de plu ieu1·s des 
Académi es associées, être in tituées, so it pat' l'Asse mblée générale ou l'une 
de ses deux Sections; so it, dans l'intet·valle entre de ux Assemblées géné-

rales, par le Comité ou l'une de ses de ux Sections. 

§ i L 

1° L'assentiment des deux tiers des Académies assoc iées est néces ait·e 

pout' toute modification ou toute extension des statuts. 
2° Toute proposition relative à la modification ou à l'extension des 

statuts do it êtt·e présentée par le cinquième au moins des Acad · mies asso­
ciées. Elle doit être transmise par écrit au Comité et contenir le l ibellé des 

décisions proposées. 
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3° Le Comité communique aussitôt que po sible la propo ition aux Aca­
démies associées. Entre cette Communication et le vote ·ut' la propo ition , 
il doit s'écoulet•' un intervalle d'au moin six mois. 

4o Ce vote doit avoir lieu, soit en éance plénièt'e de l'As -emblée géné­
rale, soit par une déclaration envoyée a·u Comité. 
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Il. 

RÈGLEMENT RELATIF A. LA PRÉSENTATION DES PROJETS ET PROPOSITION QUI SERONT SOUMIS 

A L'ASSOCIATION I TEI\NATIO ALE DES ACADf:MIE • 

( Adopté dans les Séances plénières du 16 et du ' 7 avril 1901.) 

L Des propositions nouvelles ne pourt'ont être mises aux voix et défini­
tivement I'ésolues qu'après avoir été envoyées, tro is mois auparavant, à 

toutes les Académies de l'Association internationale. 

2. A la réception de chaque proposition nouvelle, le Président du Comité 
provoque pai' correspondance un vote de Académies constituante · sur la 
question de savoir si la proposition est de celles qui peuvent être utilement 

étudiées et discutées par l'Association internationale. 

3. La proposition n' est mise à l'ordre du jour que si la majorité des Aca­

démies constituantes s'est prononcée pour l' affirmative. 

4. Dans le cas contraire, le Président du Comité fait connaître d'une 
manièt•e détaillée le résultat du vote, afin que les Académies qui étaient 
favorab les à la discussion de la propositi on puissent, si elles le jugent con­
venable, se concerter pour y donner telle suite qu' elle leur p~naîtra com-

porter. 
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Ill. 

REGLE~IENT COMPLÉTANT LE § lÜ DES STATUTS. 

(Adopté par l'As emblée plénière sur la p1·opo iLion de l 'Aca démie nationale 
de Washington dan le Séance du 16 et du 17 ani! Igor.) 

§ iO des Statuts. - Pour la prise en considération, l'é tude ou la prép:J­
r·ation d'entrepris-es et de recherches scientifiques d'intérêt international, 
des Commissions internation-ales spéciales peuvent, ur la proposition d'un e 
ou de plusjeur·s des Académies associées, êtr·e instituées, soit par l'A sem­
blée générale ou l'une de ses deux ections; soît, dans l'intervalle entre 
deux Assemblées générales, par le Comité ou l'une de ses deux ections·. 

Re'glement. - 1. Ces Commissions spéciales seront composées de savants 
que les Académies pourront choisir, même en dehor·s d'elles, à raison de 
leur· compétence relativement aux questions à discuter. 

2. La date de la première r·éunion de ce Commissions sera fixée par le 
Président de l'Association ou par le Président du Comité; et, dans cette 
premièJ'e.réunion, la Commission fera elle-même son règlement. 

3. Chaque Commission spéciale fera un rapport, contenant telle ou telle 
recommandation qu'elle jugera utile, au Pr·ésident du Comité, qut le trans­
mettra aux Académies constituantes. 

4. Le Président du Comité aura toutefois la faculté, s'il te juge conve­
nable, de soumettre le rappor·t au Comité lui-même, avant de le trans­
met_tr·e aux Académies constituantes, et le Comité pourra renvoyer· le 
rapport, pour plus ample informé, à la Commission qui l'aura présenté. 
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IV. 

R~:GLDIE:T FJ:Al'iCIF.R . 

(Adopté pa t· l'Assemblée plénière dans la Séance du 16 avril '901. ) 

i. Chaque Académie aura à pourvoit· aux ft·ais de voyage de ses délégués. 

2. Les menus ft·ais d'écriture et de corre pondance seront supportés par 

\'Académie directrice. 

3. Chacune des Académies associées aura à pourvoir à l'impression des 
projets ct des rapports qu'elle soumettt·a au Com ité. Elle devra faire· tirer 
ces communications à 3oo exemplaires au moins, en envoye•· 10 exem­

plaires à chaque Académie associée et 1 00 à l' cadémie dit·cctrice. 

4 . Les mêmes règles de distribution seron t suivies en ce qui concerne 
les impressions et les traductions ordonnées directement par le Comité. 
Pour ces Jépenses et toutes autres dépenses d'admin istration, les Académies 
ver·eront au Comité une somme annuelle dont le maximum sera ùe 2 00rr et 
qui sera fixée au co mmencement de chaque période de trois ans pa r le 
Comité. Il sera rendu compte à l'Assemblée générale de l'emploi des 

sommes qui auront été ainsi vers ' es . 

___.._. .. -

' 
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